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a. des finsQuestlon de l-tutillsatLon de lr espace e4tra-atmoopb6rlque
paciflques $oi.nt 5O ee ltordre ou ;oug/ (suite)

Interdiction de l-lutllteation d.e Itespace cosmJ.que b des fins nlLltalres,
suppresslon cles bases nilltatres 6trangbres situdes sur Ie terrltoire
dtautres pays et eoop6ratlon internationale touchaut ll6tude de ltespaee
cosmiquel

Prograune de coop6ration lnternatlonale en ce gui concerue lrespace
extra-atuosph6rique.

$ote I I"e conpte rendu analybiqugr eul est le compte rendu offictel de cette
sdance, sera pub116 en terc'be nlndograplrl6 sous Ia cote RfC.t/Sn.988.
Les d6l6gations pouront y apporter des corrections. lL en sera tenu
compte dans la rddactton d6finttlve qut parattra en volrrme impri"n6.

a)

b)

fra7osr
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Porllr 6o op L'0RDBE Du Jotln

QIJESTION DE L'TNILISATION DE L'ESPACS $TTTA-ATMOSPIIESIQIIS A DES F]NS PACIFIQUES ;

a) INIEBDTC1ION DE L'UIILISATIoN DE L'ESPACE COS$4IQ{JE A DES FlNli MILITAIRES'
SUPPRESSION DES BASES MTLITAIBIS SITUEES SIIR LE TtsRRITO]RE D IA.UtBES PAYS

ET COOPERATION INEE,RI{A9IONAI.E TOUCHANT L'ETIIDE DE L'ESPACE CO$I{IQIJE

b) pRocRAls.{E DE coopERATION INTERI{AfIONAIE EN CE quI CONCERNS LTESPACE

BIfIRA-A1'M0SPI{ERIQUE ( spltg)

te SSEIISIE (tnterBrdtatlon de ltespasol) : Je donne l-a parole au

reprdaentant d.e irltalle gul vient d.tlnvoquer aon drolt de rdpoastl.

II. Sl4B8'gSq{I (ftaffe) : Jtal deuand.d l-a paroLe af,tn de :rdpondre tr&s

brl€verueut aux remarques fattes par 1e reprdsentant d.e la Bdpubl!1ue soclaltste

sovtdttque de BldlorussJ.e dang son d.lscours d.thler mat!.n, au suje"b d.e ltlnter-
ventton d.e la d.dtdgatlon ltal-tenne relative au d.dbat actuel de no'bre Co:rmlsslon'

Tout dtabord, le reprdseatant de ta Bldlorussle ne sembie pao attacher }a

m6ne lnBortanee que nous aux aapeets jurl.dtgues d.es probldnes comlplexes soulevds

par ltutlLlsatton cLe ltespaee cosmtEre. Je suls certain, ndanmoi:ns, gue le

reprdsentant d"e l-a Bldlorussle nrentend. pas coneh.rre que }a questloa de lrutiLl-
eation de ltespace cosntque ne d.ewalt pas Otre rdglde conforndne:nt aux prlncipes

et aux uormes d.u drott tnternattonal; stLL en dtatt alneL, Itltalle ne pouffalt

Bae se ral.lJ.er d r:n tel polnt de vue.

A notre avte, tI est exbrdnenent tqrortant dtdvlter que les relatlons tnter-

natlonales au sujet d.e ltutiJ.Lsatl-on de ltespace cosntgue ne d.dgdndrent en

ddsordre et ehaos, ee qut se produiralt ei les procdduree iurlctlgues dtalent

lgnordes.
Mals te reprdseatant d.e la Bldlorusgte a falt obJeetlon aux mesures prLses

par 1e Gouvernement ltallen eu vue dtassurer }a ttdfense d.e notre pays, nesures

qul, compre-lrent ltlnstaLlatlon drun dqulpement nllltatre moderne et gul ont dtd

adoptdes etrtctenent d des fins ile d.dfense.

A }a questl.on que le ddldgud de }a Btdlorussle mra trlosdb d. propoe d'e

ltutlllsatlon de cet dqulpement.nllttalre, tI mrest faclLe - je dlraL, trds

faclle - cl.e rdpondre qutll eeral-t utillsd, le cas dchdant, contre ntlmporte quel

agreBseur, Telle egt notre rdponse, et ce [rest pas la rdponse d'e ]a presse



r4lrs/csM A/c.r"/Pv.g88
-1-

tg. Aqb{osl4 (r!g}rg)

noncLlale, I€ probldne des lastallatlons rollltatres, eu outre, nteot qurr:ne partte
ile la gueetton tlu ddsarmement. La defldgatton ltaltenne Itest erqrlmde t cet Cgprdl

trde nettetnent et tr€s claLreuent ilane cette m6oe ConmLssl.on.

Ltltalle reeoruuand.e llacLoptlon de nnsures efflcaeeg en vue d.taesurer,te
ddsarmellent eontrdld et dquLll.brd. Ltltalle stest 6dclerde pr6te I se conforeer
aux d.dcLstons qul. - 4oug le sor.rhaf.tona vLvement - eeront Brlges Cnne'ce d.omslne.

Jusqurl ce moment-lC,, Ll. est lncoacevable gue Ie Gouvernement ttal-len tgpore le
d.evoLr sacr6 - gul est ltun d"eg d.evolrs suprdneg d.e tout gouver$ese[t - dtassurer
Ia edcurttd d.e son peuple et }ttntdgrltci de son terrltoLre. Drallleurs, nous

sonmes sOre que le Gouvernement d.e 1a Rdpubllque sociallste sovldtlque de

Btdlorusele y Bourvolt largement.

Quant d. nous, nous ne demand.erlons pas mieux que d.e pouvolr dleetlner d, des

flns pactflques lee resgources que la situation actuelle nous obllge d consacrer
C, La d.dfense. Mats tl staglt ld d.tun problAne qul a ddjd dtd dlscutd par eette
Conmtsston et sur lequel lrAssenblde gdndrale a prls ilee d.delslons. 11 est
regrettable que ees d"dcietone alent dtd prtses sran6 ltapprobatlon d,e l-a BldlorusgJ.e.

En outre, sl d,es progr€s conerets clane le clomalne du ddsarraemeat ntoat pas

encore dtd rdallsds, la faute nten est e0renent pas & !!ous.

En ce qut eoueerne la questton de 3.tespaee cosmlgue, noue &vons ddJd d<$clard

que Ltutlllsatlon d.e cet espace d.evralt €tre llnltde d, d,es flns pacJ.flques,
prLactpe quL, par allleurs, est dgalement lnclug dane J-e projet d.e rdeolutlon gue

la d6l6gation ltaltenne, se Jolgnant d. dlx-neuf autree ddldgations, a soumis d.

cette Conmisslon et qurri, tltre dthonme d.e bonne fol., je pense que toutes les
ddldgattons lcl prdsentes pourrateat approuver.

tv:' ryl{ffif, PORTU.o\qp (Cuta) lnterprdtatlon d.e ltespagnol) ; trlrnportante
questton soumLse ri, lrexamen d.e la Prenldre Coumtsslon est un suJet nouveau d la
fols au potnt d.e vue de la science et au Bo{nt de vue d.u drolt. Nous ne pouvons

pas encore prdtend.re co''nattre eompldtenent toue les aspects de cette eonqudte,
quL nontre jusqurori Ltlntelltgence humalne peut a}ler d.ans son d.dslr de se

surpasser. Nous pouvons cllre en outre que, 6tL]. est extr6nenent d.lfficlte aux
grandes hriseances - qul d.leposent de nombreux technleieng et de ressources
dconomillues qurelles peuvent eonsacrer d leurs e4pdrlences - d,tadopter une ligne
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z*Pgltuondo (g.tbg)

dLe conclulte et cle d,onner une orlentatton adflnittve d leur poLltlque, tL est' molng

al,e6 eucorel aux Etats ayant uae poBulatlon pl"us falble et d.es rlchessee plue

rddultes, dtessayer d.e d.dterml.ner des rCgles dans un domalne eueel coulplexe.

Quol qutl} en solt, nous intervenong d.ans ce ddbat perce que, blea gue Dous

soyons lneapables, eoume touJours, de proftter lunddiatement de cee conqudtes

ecieuttftgues eL Lnportaates, rroua serl-ons, s!. ces conquAtes srengageaLent dans la
vote d.u mal, Les premlera A eouffrtr d.ee coasdgueneea cle parellle erreur'"
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Ib,nni les plus lnportantes tntetr,'entions que nous avons entendr:es ici en
parttculler celles eontenant des {nforuatlons sctbntlflgues, Les lnterventlons
des reprdsentants du Chlll, d.e irltalle, du Pdrou, de Ia France et d.e lrArgentlna,
1l- ddcoule d.e faqon dvl.d.ente qire les iourrearx ddveloppenents sclentLflques noug

obltgent &, prdvolr des normes juri.d.lques nouvelles, 0n ne peut aecepter la thOse
selon laque3-le on appl-lqueralt l ltespace Lnflnl extra-atmosphdrlque Lea ndnes

rbgles Jwld"tques. que eelles qu5. exlstent h, prdsent pour 1es ocdans et Ltespace
adrJ.en. Le prlnclpe d.e lroeeupatJ.on d.rune partJ.e d.e Ia terre lar eeux qui la
ddcorrwent, ou.le prlnelpe de ltbertd.d.e navlgatton en haute mer ou d.e l-a souv€-
ralnetd sur l.tespaee adrlen lnmddlatement arr-d.essus de chaque Stat, ne peuvent
srappllquer par exernple h, r:n'Etat qul voud.raLt iurposer sa souverainetd sur la lune,
eur les planbtes ou sur les dtoil-es. Tout cela pose d.es problAmes d.tr:ne lmportance
extraord'lnatre et cela nous obl-lge A, avaneer avec une eertalne Lenteur afln de ne
pas dbre obllgds d.e mod"tfier notre'faqon d.e penser au fr:r et b nesure d.e noirve]*les
d.dcowertes scleattf lques.

La ddt€gatlon de Cuba estlne qutll ett dtd bon de falre une ddcLaratlon
unanine, clatre et bten d.dftnie, d.ans un projet de rdsolution sdpard, dans lequel
11 seralt expressdment d.tt qutll- est J.nterd,lt d.e consJ.d"drer conme terrain d.toccu-
patlon, pour un Etat quelconque ou pour un groupe dtEtats, les planbtes et J.es

astres, Une d.delaratlon de ce genre, avee lrertgagenent unanlue que les explo-
ratlons cosmigues seront faltes dane le but de servir l-thr.rmanit€, avec dgal.ltd
de drolt, sous ltdgtd.e d.es Natlons Unies, awalt pemts de calmer Les lnquidtud.es
d.es peuples d.e 1a terre quL ne savent pas eneore quel serait letrr destin si un
Etat, manlfestement agresseur sur la terre, avaLt Ltlntentton drutll-lser Les astres
pour essayer de eontinuer b, eohqudrlr leo parties de notre planbte qui sont encore
llbres.

Deux proJets de rdsolution ont dtd prdsentds A, la d.dclsion de notre coamJ.s6Lon.

Ltun, eontenu d.ane Le d.ocument efC.J,ft.elp, dmane d.e ltUnl-on sovldtigue, I'autre
contenu d.ans le C'ocuraent $e,LfUe2O est prdsentd par ltAustralle et dtautres pays.

La proposltlon d.e ltUnLon sovidtique qul, selon Ie reprdsentant de ce Faysr
est pr6sentd au non des peupJ-es dprls de paLx, avec Lrllnton sovidtlque en tdbe,
a, A notre avis, lttnconvdnlent d.e ne pas refldter des lntentlons sincbres d.e paLx

puLsgurelle 6mane d.e eeux qu1 ont ddcLenchd d"es guerres au cours des dernlbres
anndes. c€ proJet d.e rdsolutlon eontl.ent d.es d.ispositions qui nront aucun rapport
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d.treet avee Ie polnt gue nous dl-scutone en ce moment, Nous ntarrivons pas b nous

exp)-lquer eonment on peut ller la queetJ.on de ltespace extra-etnosphdrigue avec

ceLLe des bases nllltalres terregtres, quJ. a d.tatlleurs dtd ampleuent tll.seutde

devant eette Comlsslon lorsque nous avons exanlnd Ia questlon du ddsavnement et sur

Laque1le J.a grande naJorltd d.es membres de ltAssenblde gdndrale a exprlmd une

oplnlon eontratre A, celle du C,ouvernement de Moscou et cle ses satel.lltes.
La ddldgation de Cuba pense gue, du polnt de vue de la proeddure, 1l seralt

lnd.tqud que 1-e Brojet d.e rdsolutlon sovldtlque fasse ltobJet dtun vote par division.

I1 convlendralt tout d.tabord de voter sdpardnent , d.ans J-e prdarnbuJ-e, dans Ie

paragraphe qu1 courrrence par les mots "Jggg lndlspensabJ.err, sur le menbre de phrase
ttet sur la suppresslon d.e toutes les bases milltalres dtrangbres sl.tudes sur l"e

teryltolre d.tautres payst', Il faudrait ensulte voter s6par6nent str l-ralinda 2)

qul d.1t ceci :

, 'rsuppresslon des bases ullltalres dtrangbres sur l-e terrj-tr:J"re dtautres

Etats, et en prenler lieu en Europe, dans le Proehe et Le Moyen-Orient et en

Afrlque du Nord;r'

EnfLn on pourrait voter sur le reste du projet.
Cependant, Ia propositlon d.e M. de Freltas.Valle; repr6eentant; du Brdsilr nous

semble prdfdrabS-e : elle eonslste b renvoyer ce proJet de rdsolutlon I lrexanen de

l-a Cornnisslon d.u d.dsarncnent,

Notre demande d.e vote par dlvlslon se fonde sur un arbicle du rlglenent lntdrieur
qul ltautorise, parce que cette partle du projet nra arieun rapport avec l-e point

que nous dlscutons. Co&me lront dloqucnment d"d:nontrd M. Lod.ge, reprdsentant des

Etats-Unlsret M. de l.eqrrerlca, reprdsentant d.e lt$spagne, 5.L nrest pas certain que

des bases dtrangbres existent d.ans les endroits indl,quds par Ia propositlon

sovidtlque et qutiJ- staglt d-e bases 6tabHes par ehaque Faysr dans Le cadre de

sa souveratnetd. La d-dtdgatLon d.e Cuba voudrait aJor:ter qutelle ne pourra voter

en feveur d.e Ia suppresslon d.e ces bases, non seulement parce gue r:e seraLt lntervenir

dans les af,fatres lntdrieures d"es Etats lntdressds mals en outre paree que nous

so&aes convaincus gue, d.e m6me que 1a bombe atom!-que et la bonbe & lthyd.rogbne,

ees bases ont servi A, dvtter une agreselon contre Les nations llbres du monde'

Le Jow oil ces bases nllitaires d.tsparaftratent, Itaglesslon se dd,elencheralt

contre les peuples ]ibree, Ce point d.e vue qui. est le ndtre se tr,cuve confirmd

par Itinslstance sovidtlque pour Ia suppresslon d.e ees bases alnsl que par 1es

nenaces rdcentes eontre La Rdpubllque f6d6ra1e alleaande.
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Nor:s ne eonslddrons pas la proposttlon de ltAustralle et d.es autres puissances

eoume Farfalte, nals 1I nous semble qrre crest th. une tnltlatlve prdsentde cte

bonne fol et qu1 est eonforme aux prLnctpes de la Charte cles Natlons Unles. El-le
constltue un premler pas en 1.a natlbre et nous voterons d.onc en faveur de ce proJet
de rdeolutton,
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str pJgrq,on pIXgN (noyaume-Unt) (fntevpr6tatton de Lrangtals) : La

surface de la terre a 6t6 e:qrlor6e et, uatntenant, lfhonne se tourne vers lrargrlo-

ratton de ltespace. Pour la prenlbre fole depuis que Ie monile exlste, d'es apparelle

il.6erLvant des cercles autour ile La terre ont 6td ml,s au polut. Dans ltun dteux,

lanc6 par ltUnion sov16t1que, un ehlen a eufv6cu pend.ant une $enal'ne' Lee

Etate-Unls, d.rautre part, ont lanc6 le ItPioneertt, qul a parcouru quelgue

8o.ooo ntLles dans lresBace.

En }angage sobre, les rdsuitats du progranee d,e lrexp3.oratLon de Lrespaee en

Unlon sovi6ttque et arx Stats-Unls constltuent une phase daas La nlse au polnt des

transpor-bs et d.ee communlcattons, qul narque une tranEltlon entre ltadronautlque et

Ltastronautique. La mi-se au polnt de ces vdhlcules de lrespace condult tout natu-

relLement ir, une nouvelle coneeptlon milLtalre. Pendant des glbcLeBr nous avons eu

la eonceptlon marltlme; au cours d.es clnquante dernlbres ann6es, 11 y a eu la

conceptlon a6rlenne; nalntenant, nous avons la conceptlon cle la pu'issanee spatlale'

Mals les progranmes dte:<pJ-oratLon epatlale ent 6t6 avant tout lnsplrds par le d6slr

dtune plus grancle connaissanee scLentiflque, Un graud' 6lan d.ans ce sens a 6t6

donn6 par LrAnnde g6oplrysLque lnternationale, ilont Le but est, blern entendu, la

recherche seientJ.fique.

Dee 6tudes entreprlses grdee i. ces moyens ont port6 sur La tenp6rature, Ia

p6n6tratlon du milieu, lt6roston de la surfaee, l-es courantE adrlens d haute

altitucle, les mesures gdod.6slgues, la spectrographJ.e, lee observal;ions cosmlques,

Iteurore bor6ale, }a nesure du chanp nagndttque terestre, et sur blen drautres

suJete encore.

Volct un exenpl-e frapBaat : nous savons auJourd.thut gue ltap.Latissement de la

tere aux p6los est de quel-que 2C0 u.btres d.e plus quton ne le peneait' Cette

revtslon nra pas une slgniftcatLon pratique funmddlate, na,ls elLe montre d'une

manlbre renarquable connent, en si peu de tempe, les travaux r6aL:ts6e grdce aux

satellites ont permls d.tobtenir des renselgnementa plus eertalns ,6ur l.a fo:me de

la terre que ee3-a n'avait 6td posslblerau cours d.e plusleure gdndrations, grdce

aux mesures faites b la surf,ace. $ous pouvons certalneaent escompter drautres

renselgnements selentiftques et de nouvelles d,6couvertes.
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Ilon pays ntest pas encore une Putssance cLlspoeant cle epoutniks, nal.s Les

savante britanntqrres ont ald6 b nettre au polut lee lddes fond.aruentaleE conceraaat

La recherche spatiale. Ainsl que le salt eertainement la'Conmtsston, le radllo-
t6l6seope Ie plus grand. du mond,e ge trouve en Aagleterre b Jod,rell Banlt, et nous

avons 6t6 heureux d.e fournlr des reaseignements sur le tdt6rndtrage d,es eatellltes.
Les savants brltannlgues ont fait beaucoup dans ee donalae et 11 convlent de

resonnattre gue leur contributlon a 6td extrdmement apprdciable. A cet 6gard., Je
voudrals ne r€f6rer en parblcuiler b Ia Confdrenee qul a eu }leu ir Londres, la
eematne dlerntbrel eous leg auspiees de La f,o.{al..$.oet-ety et soue Ia pr6sldence du

Profeegeur Massey, de lrln5"verslty.$?Il-egg de Loudree. Le but de cett"e Confdrence

6tait d.rexaminer b nouveau les problbnes sclentlflgues dont.on peut stoccuper
grdce a;ux eatellites et les restrlctlons Lurpos6ee par Ie repdrage, les lnstrunents
et la conselvatlon deg r6sultats obtenus. Les repr6sentante de nonbreux pays ont
pris part h eette Confdrence et aous avons beaucoup regrett6 que Les savantg
sov:l6tiques ntatent pu accepter lttnvltatlon qut leur avalt dtd adress6e. Cette
Conf6rence a 6td sul"vle, A, Ia fln d.e la oemalne dernlbre, dtune rdunion de la
Commtssloa interuatlonaLe des reeberehes spatialee, h Burllngton l{ouse, }, Londres.
Cet orgautsne a 6t6 cr66 par Le Cousell lnternatlonal des unions sctenttftques
afln tle favorieer la eollaboration internattouale au hiveau scientifique dans ce

Bouveau d.omatne. C'r6talt Ia premibre r6union de cette Cornmisslon et je crols savolr
que Le AdUut de see travaux a 6t6 trbs prometteur. Lee pays et les organlsations
reprdsentds ee sont moatrds en g6n6ral- d.6slreux de coLlaborer au niveau scientl-
fique. Noue a,rronE 6t6 trbs heureux que LtUnlon sovidtique att pu sty falre
reprdsenter.

Dans Ie domaine des fus6es, 3-e repr6sentant clra ].tAustralle a uentlonnd, hler,
La mLse au point du ttBlaek Knigtrttt, un engln qui peut 6tre uttl.isd pour lancer
un eatelllte ou, avec LtaLde d,run autre engtn, Le'rBlue streakrr, qul peut placer
un satellite drune d.enot-tonne sur son orblte. A eet 6gard., Je voudrals rend"re

honmage au travall aceonplt par lrAustral{e ilans ce d.onaine et b lraide qurelle a

apportde au Royaune-Unl. Crest en Austra).ie que Le rrBlack Knightrt Btest 6levd &

environ bOO mi:les, gr6ce d une fr.ls6e &, un 6tage. trrloomera eat, ea falt, l-e seul
terraLn d.e lancement de l.tbdmisphlre austraL qui perqette de telles expdrJ.enees.
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Lee savante auetrallena Jouent un grand r6Le dans le itonatne de Ltastronouie pBatLale'

LtAustralie, ainsJ. que Lta falt obeervetr M, Walker, eet maLntenaat i, Iravant-garile

clee paye quf, etlnt6reeeent b lfexSrLoration d,e ltesBace, Nous lui eu sonnes tou6

trbe reconnalssabts.

M. Lodge a ddje donnd i, ta Connlsslon un aperqu du genre des avantage$ que

pourralt avolr lrhunanlt6 par sul.te de tt6tud,e et de Lte:cploltatlon de lreepace

extra-atmosph6riEre. Point ntest besoin pour nol d.tiuslster b cet 6gard. En tant

qutexemplee ilu genre de prograru&es sur lesquets lfattention eet naintenant concentr6eg

on Beut ctter lrutllteatlon d"es satellltes cornsle relais-rad.ios pour transmettre des

renselgnements l.urportants, les sateLlites qui per:nettralent de pr6volr le temps et

d.e donner en tenps voulu des avertlssements eontre les eatastrophe,s nature3.Lee,

Ies lustnrmente qui permettratent aux avlons et aurc bateaux de nar'lgUer avee une

e6eurJ.t6 ineonnue Jusquth pr6sent, la constructlon de p3.ate-formeri spatiales

pouvant fael}lter de uouvelles exploratLons d.e lteepace et ltenvo:L d.rengins

porteurs d.rhonmes daue La lune et dans dtautres pS.anbtes.

Jusqutir. pr6sent, ou ue sait pas dans quel"Ie mesure pourraien't;6tre utllls6es
i. des fins pacifiques les eonelusions dee reeherchee spatiales. Ilergonne ne salt

exactement sous guelle forme il sera posslble d,e raettre en pratiqrre leg connalssances

cideoulant d.e lrexpl-oratLon epatiale et daus combien de temps' Ce qul est clal'r,
ctest que d.es problbnes se poseront, qui ne pourront 6tre r6solus que par un accord

ou une aetion internattonale. Ctest done un suJet dont cette Orgrenlsation dott

6 roceuper.

Ainsi que Ie repr6sentaut d.u Pdrou, i'[. Belaund.e, Lra falt observer dans sa

cl6elaration sl remarquable du L;; novembre, la questlon cle l-respace cosmlgue pose

toute une s6rte d,e oouvelles questions Jurlcllques sur LesgueLles ne porte Bas J-e

ctroit interaatl.onal b ltheure actuelle. Par exempLe, on nta pas eacore d.dcidd clans

quelles eondlttons ta lLlxlte dans ilcspaee dc 1a souvcrainetd tcrlitoriale d.evrait

6tre d6terminde. S'il- doit y avol.r un aceord sur e€ pofnt, 1l- faudra savoir si Ie

d.rolt l"nternattonal a d6term1n6 la llnite exaete dans l-f espace, et dans Ie cadre

de quels prlncipes. L& question se pose d.e savoirr par exemple, sl lron peut
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r6soudre ce problbue par anal.ogLe avee le drolt de La, ner. IL eeralt pr6matur6,

au stade aetueL d,e La sctence, dreesayer de cristall"lEer J.es vues eur Les polntB

d.e drolt qui peu.,rent eurgLr d.e L'e:rpJ.orat{on de Ltespace cosnlque, Avant de I'e

f,aLre, il seralt Blue toglque d,e ddtermlner la portde g6n6rale et La rature de ceg

problbmea. Par consdquent, J.l y a le un aspect de la questlon qul n6cesslte uae

6tude lnternationale.
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Ia, guestlon de Ltutilisatlon mJ-Lttalre de l.respaee extra-atnnosph6rique peut

6gal.ernent e€ po6€f,o De toute 6V1<[ence, crest ]b une question gul, tdt ou tard'

clevra falre J"robjet d.tube 6tude par un orgauLsme lnternational. Il- va sans dire,

eu particulier, qurune 6tude dewa 6tre entreprlse pour ddtermlner la natwe

prattgue dtun systbme de contr6le pernettant de garanti.r que lrespace e:rtra-

atnosph6rique nrest rdellement ut11is6 gutir, des flns paciflques. Sans ce contr6le

efficace, iI seralt rarement posslbl,e, par exernpLe, de fatre une distinctlon entre

les spoutulks et les f,us$ee paclfigues, dtune part, et }es eugins mtlitaires'

dtautre part, Mats ctest 14. une guestion dlff6rente de celLe de lrutlLlsatlon
paclfigue de J.tespace extra-aturosphdrigue gue nous examinons actuell'ementr et le

Oouvernement brltannlgue, aingi gue la Conmlsslon te salt, a d6iil, pr6sentd des

proposltions coocernant lraspect mtLitalre dans leur propre contrext€r crest-e'-dire

le contexte du ddsarmement. Le Gouvernement soviritigue, b en ju,ger par la d6cla-

ratlon falte par le repr6sentant de ltUnion sovidtlgue" consLdbre eette question

de faqon dlff6rente et le projet de rdsolution sovl6tlgue gui figure dans le

docunent lfClff,.elp propose de }a r6g1er par une lnterdiction de lrutillsatton
de lrespace eosmlque en dchange de ce gue le proJet de r6solution appelle la
srrppresslon des bases n:lLitaires dtrangbres.

A prem:tbre vue, Itidde drune lnterdiction de ltutiLisation rnilltatre de

ltespace cosmlgue por,rratt sernbler attrayante. l4ais eette interdictton nraurait

6ucune va,ler:r st e].le De $tacconpagnait pas dtun contr6le iuternati-onaL efficoc€"

Ainsl que Je llat ddjA. 1ndigu6, sans un teL contrOle, iL seralt rarement possible

de dlstlnguer un v6hicrrle spatlaL nllitaire dtun v6hicule util-is6 Er. des fins

strictement non militaLres. Ltinterdiction ne serait gutun nouvel accord sur 1e

papler et rien de plus. ElIe ntemp6cherait pas ltagression et el-Le ne serait

certainement pas appLigu6e }orsque cette agressi.on aurait rl6el"eneh6 J.a guerre.

Je dois dire guelgues mots maintenant h. propos de de ce gui a 6td ddclard

par 1e repr$sentant de ltUnlon sovi6tigue des bases 6trangbres. Ainsi- que

M. todge lla e:cpligu6 mercredi dernier, ces bases ne sont pasttd'trangbrestt'

ILles existent, tout au moins dans Ie monde occldentall &v€c Ie eonsentement

llbrenent donn6 d,u pays lnt6ress6' De telles bases exlstent, Beff exemple, dans

mon pays et sous nous en f6licltons. Ell-es assurent uotre propre d6fense eonme

eelle c1e tout autre, dans Ie cadre dtun systbnre de ddfense eolleetive'



xs/tc a/c.r/w.gBB-u-
Sir 3tglngg-Dtxop (qgvape-Unt)

Confornndment i, l-e Charte cle cette Organtsatlon, toutes l.eg natlons ont le droit
de prendre d,es disposlti.ons eoLLeetives de J.dgtttne d6fense, d,e n6me guf elleg ont

J.e drolt de.denander lratde de Ler.trs amls. Le porte-parole de ltUnion sovlStigue
i. cette Con:rission erefforce consta$ment drobscrrclr et de d6forner ce falt.

Le projet de r6solutton qwl nous est souulg ne constitue pas, de l.tavl.s cle

na d616gat1on, le moyen J.e pJ.us opportun dtassurer gue J-fespace extra-atnosph6rigue
ne sera utilis6 qurb, des fins paclfLgues. Ce proJet de rdsolutlon cherche &

confondre der:rc guestlons qul, sl noug voulons rdallser des Srrogrbs, d.oivent 6tre
maintenues sdpar6es. Uue lnterdlction rllutill,ser J-lespace eosurlque h, des fLns
nll-itaires est une mesuf,e de ddsarmement et, selon nous, eette Lnterdictlon ne

pourralt €tre mise en applicatlon qulen tant que partLe d,lun pJ-an cornpJ.et de

d6sarmemeut gu1 eonprendralt un contr6le efficace et s0r alnsi gurun systbme

d I inspection.
ta questlon gue nous er<aminong actuelLement est celle de Ltutillsatlon de

lrespace extra-atmooph6rique h, des flns paclftguee, Je prdtencls guten se

concentrant sur la guestion de LrutiJ.lsation de lrespace i, des flns pacifigues,
nous aecon'rpllrons des p::ogrbs p3-us rapides vers notre objeetif qul est de r6server
lrespaee ir, ceE flns paciflgues. Lropinion g6ndral-e estj A, juste tltre Je 3.e

crois, gue leo 6iudes gut ont 6t6 entreprises sur Ltutillsation pacifigue de

!.r6nergte atontgue ont grandement favorisd en eLLes-mdmes nos efforts porrr

pernrettre gue cette norivell"e d6couverte soit utiLis6e d des flns paclfiques et
uo! pas mili.taires. Cette oplnion est clalrement e4prlmde, Je peuee, dans Ie
projet de rdsolutlon des vingt Puiseanees.

Je crois que eette Comnlssion nrest pe"s vraLnent profonddment div3.s6e sur

eette guestion des mesures pratlgues qui ooJ.vent 6tre prlees maintenant. .Ie laisse
ae c6td J.a guestion de ltinterdictlon proposde par }tUnlon sovi.6tLgue car, il
ffanchement parler, elle ne me semble pas 6tre une nesure pratl-gue. Mais La

ddl6gatton sovl6tigue envisage, colme nous l^e faisons, J.a erdation dtun m6canisne

international qui traiterait de lrutiLisa'l,lon pacifigue de J.respace cosmlgue.

Lb oir nous diffdrons, crest qurb uotre avls Ie m6canisne envtsag6 d.ans Ie projet
de rdsolutlon sovt6tique est trop anbitieux au stade initlal- d,e la questlon ot
nous nous trouvons en ce moment. EtabLir ce mdcanisme seraLt, en falt, demanCer

i, Ia conmunaut6 internatlonale de cqurir a','ant n6me qutelle pu.isse marcher J-e long
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de eette route eucore luer4plor6e. La guestlon de llut,lllsatton paclftgue de

lrespace cosmLgue peut pr€ter ir. cofJecture, nais eile posera certalnenent des

problbnes qul ne pourront 6tre rdgl6s gue par une d6cislon luternationaLe ou un

aqcord internatlonal. Crder uue qouvelle agence pour stoceuper de la guestion

de ltespace cosmlgue a'rant m6me dtavoir une ldde de toutes les guestions guL

se poseront serait, jten suls certainp compliguer pLut,6t que faire progres$er

les probLbmes. Ce dont nous avons besoln actueilement;, ctest dfune 6tude'

accorrplle par un conlt6 comp6tent, d.e ce g.ue les NatloUs Unies ont fait et peuvent

faire en ce gul concerne les besolns pacifigues, les tr)ossj.billtdis et les ressources

de Lt€spac€r Ce conitd devrait pa,sser en revue Les int6r6ts et les resso'urces que

les Nations Unies - et: plus particr.r-librenent, Ies lnsititutions spdctaLisdes -
ont d6j5 gr:ant ir, ltespace cosr:igue et 6tudier ce que l.es Natlons; Unies pourraient

raisonnablemeut faire h, ltavenlr eb ce gui concerne lrutilisation de ltespace

extra-atmosph6rigue b des fins pactfiques. Ce comit6 devrait fteilement examtner

Ia nature des problbnes juridlques qui pourralent s€ l)os€r' II ne devrait pas

stdgarer dans Le domaine du d6samement. En dehors de toute aul;re consid6ration,

lL ae feralt, en agissant alnsi, gue soulever un prob3-brne hautenrent controvers6,

alnsi que ltont montr6 x1os r6centes d6libdrations ici m6me. Dreiutre part, une

6tUde de la natrrre de celle gue nous proposons ne doil: pas preter b controversei

elLe dolt 6tre construetlve et utile.
Nous voudrlons que ce comitd soit pLeinement conrS:dtent. .AJlnsi que le propose

1e projet de r6solutiou, ce conit6 seralt compos6 de :reBrdsentants des gouver-

nements" Ceux-ci seraient, bien entendu, asslst6s dtex;lerts chelgue fois gue ce

serait ndcessaire'
En ce gui eoncerne la compositi.on Cu comit6, n,a r16l6gatlon estime gue, dans

de teLles guestions, ur meilleur travail est accompJ-i si Ie com:Lt6 est peu

nombreu>C, Un de mes compatrlotes qui, je crois, se t:louve actUellement b'

New-yorkr 1e professeur Parkinson, a 6er1t sur cette questlon ur: ouvrage fort

lnt6ressant et je pense gue ses conclusLons sont conf:lrndes par ce gue nous avong

appris iel. Dans une guestion aussl vaste gue celle r1e llespace exbra-

atnosphdrigue, Je ne crois pas gue nous devions par t:rop nous }eisser guider,

lorsque nous exAminons Ia compositlon de eet organismr:r POr des consid6rationS

rel-atives A, la r6partition gdographigue, bien que cel.le-ci dolvr: dvldeuinmt

e/c.r/rv.98B
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entrer eo llgne de conpter DsDs lleneenrbLe, Je crois gue Le crltbre gdn6ral

ctevralt Stre la corrp6tence sctentl.figue gui por.rmait 6tre justenent appr6cide

par }tanpleur et Ia valeur de J-a contrlbutl.on dfun pay6 arrr( travarur aceonplls

pendaut lfAnnde g6ophyslgue internatlo!&le.
Les considdratione gue je viens drerqroser sont refl6t6es dans Le proJet de

rdsolutlon A, La pr6sentatlou duguel a pris part na d6J.6gation. Ce projet de

rdsolutLon demande l-a crdatlon dtun comltd sp6clal. eenblable b ceLui que Jtai
ddcrlt et lJ' prie J.e Secr6talre g6u6ral. de pr6ter lrassistance voulue audtt

conit6 et d.e recornnender toutes les autres mesures gui pourraleat 6tre prises
pour eneowager ttr$e coopdratlon lnternatlouale aussi complbie gue possible

en ce gui concerne l-ee utiltsations pacLfigues de llespace e:<tra-atnrosph6rlguerr.

Crest ce gue Le repr6sentant des Etats-Unis, M, ,fohnson, dans ooo 6loguente

ddclaratlon, a appeJ.6 t'ltaventure conmunett b, 3-aquelle llhunanit6 peut naintenant

partlclper.
Qurll me soLt permis en terntnant de falre une dernibre remargue. I'a

suBpresslon des barribres entre Lthorune et ltespace cosmlque est un 6v6neneut

capitat- dans La J-ongue btstotre de cette plaubte. ltre cornmettons pas la faute
gue 1thr;manlt6 a si souveut connrise lorsgure3-Ie sregt trouv6e en pr6sence drun

uouvel dldment ou drun nouveau domatne gui sroffrait aux efforts de lrhoune.

Les exenpl-es sont si nombreu:{ gutil eet tnuttle pour moL dren citer un autre

que l.e pJ-us r6cent et peut-6tre 3.e pJ.us lamentable : le refus, b Ia fiu de la
dernilre guerre, d.radopter, en ce gul concerne Lrutilisatlon de lrdnergle atomlgue,

Ies prlnci.pes soutenus, au nom dee Etats-Unis, par M. Bernard Barucho

Essayono, par eons6guent, d.facconpllr des progrbs dabs ce Fouveau"donaine doat'

ltavenj.r est si exalrtant et qui, en ce gui coneerne Lthunanit6l nrest ternl
par aucun pass6"

Ctest aux grands savants et aux lngdnler.rs de tous J.es pays gul uous out

amends au seuil de cette nouvelle bre gue nous devons de dlscuter la guestlon de

l.tespaee extra-atmoephdrlque. Nous nous trouvons lcl en prdsenee drun ddfi i

montrer que J-es Nations Unies sont dtgnes de Leurs r6altsatlons'
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M. I$BF4F,tE (ouatenala) (xnterprdtatton de ltespagnol) : Les grandle

progrbs eeientlfiques r6a11s6s au cours des dernlbres ann6es daos la conqudte de

ltespace cosmigue, par le lancement de diffdrents satellites artificiels autour

de Ia terre, permetient uaiutenant A. ItAssenblde gdn6ra3"e des Nations Unies

dtinscrlre un polnt nouveau h, Itordre du Jour de ses sessions; b' 1a deuande de

3-a d6L6gation des Etats-Unls, iI avait d6ie 6t6 sugg6r6, il y a environ un an,

que ce polnt, 6tant -donn6 eon importance, soit inscrlt h, J-rordre du Jour'

La hardiesse de Lrhome et son insatiahle curiosl.td Bour ltlnconnurgul lfavaie

pouss6 i1- y a plus de lr00 ans l, partir i, la dritouvert€r des terres am6ricaines dans

de fragiles naviresrrdpdtant ltaventure qui a donn6 ar:ttrefois i, J-rEspagne la gloire

lnp6rissabLe de d6couvrir un monde nou';eau, poussent erujourdthuJ' l-tbumanitd at la

conqu$te des espaces siddraux, dans une premlbre tenttutive pour d6couvrir des

mondes inconnrrs et pour ouwir de Bart en part les portes de ltJ.rrflni A la

recherche de ce que lui fait pressentir la force nrerverilleuse de son imagination.

Cette conjoncture ouv1.e dtimsenses perspectives b ltairenir de J-thunanitd et est

pour nous un objet de profondes n6ditationgo Comne J.ra dit }e r:eprdsentant des

Etats-Unis, cette nouvelle dimension peut nous anener b, une destruction mutuelle

ou, utilta6e conme v6hicule de collaboratLon, peut avolr des rdsultats insoupqonn6s

Ctest la destlnde cle lthornme gue toute nouvelle <ldcouverte le place dans un

dilernne treglque, 11 peut naitriser ces forees nouve.Llegr dans lrintdr6t de

Lttnunanltd, ou iJ. peut en devenir ltesclave, pour sa;gerdition. Cornme nous ne

pouvons ni ne devons Liniter ces dons nrerveilleux de notre Cr6ai;eurr lL est juste

gue nou6 nous efforclons de J.es mettre au seul servj-crl du blen. Dans notre d6sir

incontr6Lable de dominer les forees de la nature et cltarriver b,1a connaissance de

lrinconnul nolls avons atteint des hauteurs insoupqonnrables, bieta 6Loign6es de ceLler

que lton poss6dait b ltdpoque ob lton observait d Lto,eil nu le mouvement des astres

aprbs toute une ehaine de ddeouvertes et dtinventionsr nous en arrlvons :l une bre

nouvel1e, eeLLe de la fission atomique, qui atteint scn polnt eulminantp pour le

mor:cent, dane les premiers essals dtertrlloration de lrespace cosmigue'
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11 aeralt insene6, au d6but dle bette bye nouvelle, de ne pse profiter cles

ctreonstances actuell-es pour 6tablir Les rbgles dtune vdritable collaboratlon
hunaine dans 1a mlse l profit de lrespace extra-atmosplrdrigue. 11 ne doit pas

se pa.sser, en lfoccurrencei ce qlri 6test ddji. passti l.ors de J-a d6eouverte de la
fisslon atomique qui, en d6pit des immenseo perspectives que J.t6nergie nueL6alre
offre au progrbs hunaln, est b, Lfheure actuelle une grave menace pour J-a survie
de lrhunanit6.

De nombreux probJ-bnes teebnigues, 6conornLques et Jurldiques se posent avant
n6me Ere J-ron putsse se servir cle ltespace cosnigue b des flns pacifigues'. Cette
sdrle de problbnres a ddjb, dtd 6vogu6e brlLlament par rnes prdddeesseurs. fL est,

6vident gue dans une telle entrepriee, il faut, outre une technlque coropl"bte dans

Ies diff6rentes branches seientiflgues, des ressources financibres considdrabl-es
et ctest l-a ralson pour Laquel1e de nonbreux paXsr bien que poss6dant une technique
suffiBante, ne peuvent entreprendre dans ce dornaine les exp6rienees gue, eeuls, ont
pu r6aliser les Etats-Unis et ltUnLon sovidtique.

En outre, il" existe de nombreu:c problbmes drordre Juridique qui, je le rdpbte,
doivent 6tre pr6cls6s tlbs }e ddbut, afln drassurer une coopdratJ.on internatlonale
effectlve et une dgai-it6 absolue dec droits de tous l-es Etats, alnst gue l-es

repr6sentants de ltArgentine et du Br6sil Ltont soulign6 avee beaucoup de sagesser

Parnl ces probS-bmes drordre juridique, nous pouvons conpter ltorganisatton et
Ia rbglementation de la coopdration internatlonale, et plus spdclalement la nature

Juridlque de lrespaee cosuique, gul rnet en cause des questlons de souverainetd.
Nous sonnes bien loln du coneept du droit romaln de Ia donlnationlselon J.equel

le possessew de la surfaee est aus$i eelul du sous-goI et^de lfespace Jusquti,
lrinf,inir concept qui a donnd naigsance au droit adrlen qui, cependant, fait toujout
ltobiet de dlscussions th6oriques. Nous eomprenons que lrespace cosmique, bien
guttl soit en dehors de ce qui constitue en rdalitd le gJ.obe terfestre, doit Joulr
dtune nature Juridlque appropri6e qui permette son libre usage pour toute
l-rhumanitd en ee sens quril doit 6tre uaintenu en dehore de toute tentatlve
belllqtreuse de Ia part de guelgue nation gue ce soit.
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En ce qui concerne 1a nLse en oeuvtre et la r6gleneniatlon tle la coop6ratlon

lnternationale, nous avons pour la, prenlbre fols lfoeeasion de voir un donrainq qui

nfest pas encore sounis b la doninatlon des houmes, explor6 et e$lloit6 poUr la

eoci6t6, au noyen dfune organisation appropride pernettant A. tous 1es Etate de

particlper A, cette conguate en rdsolvant les problbmes flnanciers et dconomj'ques

que posent cette exploration et cette e:ryIoitatlon.

En r6s11ltr6, rolls estimons que cette guestlon dolt 6tre trait6e inddpendamment

de toute autre. Il etaglt dtdtabl-lr une coopdratton internatlonale pour

ltexpJ-oitation dtun nouveau champ dtaetlon. Sn eons6qu.ence, lt6tablissement de

cette coopdration ne doit Bas 6tre subordona6 b la soJ.utj.on des probl-bmes

complexes du ddsarnernent; il- ne doit pas 6tre cons:-d{rd eo$ne une partie du

d6sarneuent, sous petne de perdre toute efficacibf. Tc'ute d6marc,he dans ce sens

ne pourratt que rendre ptus difficile cette coopdratiorr n6cessaj.re et enrp6cher

Ithumanlt6 de proftter dans lravenir des avantages considdrables gue Laissent

entrevoir ees nouvelles eonqudtes; Je veux parJ.er sinort des avantages 3-es plus

61-oign6s qui nous paraiesent encore aujourdthni du domeuine de la fantaisle, du

molns de ceux glre nous considdrons coame relativement proches et qura rnentionn6s

Le repr6sentant des Etats-Un1s, M. Cabot Lodge, dans ler domaine iles rayons

cosmigues, de la m$decins, de la g6ophysigue, des phdnoubnes rnagndtiques et de la

t616vision.
Les progrbs r6aLis6s au cours de It annde gdophysittue interner,tionale nous font

espdrer gue, grfice A, l"a eoop6ration dtimportantes insti"tutions scientifiques

internationa3-es, on aboutira rapldement b des r6sultatri satisfaieiants. Les Nations

Unies dolvent done assumer le r6Le qut leur revient en tant que ouprane instance

internationale, et coordonner ces int6ressants travauxn

pour ces raisons, ma ddJ-dgation estime qutil ntesl; pas inc1it1u6 de l-ier lruti-

llsation de ltespace extra-atmosph6rique b des fins par:ifiques aux questlons gui

relbvent dvidemment du d6sarmement et qui peuvent faire lrobjet drune 6tude b l-a

Cornmlsslon du ddsarmement. Comne nous ltavons dit en r1 rautres o'3casions, le

problbme du d6sarneraent est extr6menent conplexe et i1 est 6vident que si -Iton

veut 6viter qurune question de eoopdration int,ernationiare solt t:raltde ind6pen-

daument, on trouvera difficilenent un problbme quelconlue qui po'nrra 6tre d6tach6
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de eeluL du ddsamenentr Par exempJ"e, la nagnlflque coopdration internatlonale dant

1e dornaine tle Ia sant6 publlgue a un rapport avec le pdrtJ- 6ventuei dtune guerre

bactdrienne,

Ma d6ldgation, draecord avec dix-neuf autres d6J-6gations, a pr6sentd un

proJet de r6solution (g/C.Lfn,ZZO) dans lequel on souJ.igne Itintdr6t eomnun de

l-thunanit6 pour ltutilisatlon paclfique de J"respace extre-a+-moeph6rique; ce proJet

soullgne dgal-ement la n6cessitd dr6viter les rlvaLitds nationaLes dans ce do.rcaine,

J-e pri"ncipe de lr6ga1tt6 des Etats et Les posslb3.lit6s dtarriver i une existence

meilleure pour lthuruanLt6 au moyen de J.tutilisaii.on pactfigr:e de ces nouvelles

ddcouvertes; Ie projet pr6voit enfln Ia er6ation drun comitd ad.*b?e. qui dott oe

liwer b une 6tude de tori.s J-es probl-bmes relatifs b cette,lrestion, afin drLnformer

ltAssenbl-de g6n6rale b, sa quatorzibme 6ession.

Etant donn6 les conditions actuell-es de lrinvestigatlon scientifique, nous

pensone quril est prdmatur6 de fornuler cles conclusionsl eeul un conitd teehniquez

chargd dr6tudler la question sous ses diffdrents aspects, peut euggdrer des soiutiot
appropri6es.

Nous souhaitons quten Ltoccurrence, ies int6rdts polttj.quer qui se sont

nanj.fest6s pr6naturdment ne viennent pas interfdrer et que J-rcn puisse aboutir

b une rdsolutlon qui seratt adopt6e b une grande najorit6; ce serait une ddmons-

tratton de foj. en Ia ccopdration internatlonale et une garantie drun monde neilleu:
dans lravenir.

Afa.r/w .9BB
- zt+lz, -
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u!*ru (tran) (laterpr6tatlon d.e ltangtais) : La d6l6gatlon lranienne

se fdJ-feite de trlnitiatlve gutont prise les ddLdgations des rltats-unts d'tAn6rique

et cle LtunLon sovl6tique ].orsqutelles ont SOtmie la question cle La eollaboratlon e

natlbre d.tuti]isation pacifique d,e ltespaee cosmigue h, notre Assemblde gdn6rale'

La ndcessit6 dtutlLiser Les NatXons Unlee coruue centre destind b harrooniser les

efforts de lthumanlt6 sur la voie du progrbs est d'e p3.us en plus gfande au fur et

b meeure que les ddcouvertes prodlgLeuEes d.e 1a scxence augnentent, particulibreme

en natibre d.tdnergie nucl6alre et thermorrucldaire et d.e p6n6tratlon dans lrespace"

ces lnventions renarquables sont Ia uranifestatlon de ia soif lnextlnguible de

lthomme qui veut toujours connattre d.avantageo Le progrbs qutelles synbollsent

dans leurs donaines respectlfs constitue une fomrid,atrle gager:re d la politiq'':e

mond,iale qut d.oit mettre en para3.3.ble ees eff,orts averc les pro€lr'bs de la sclence d'

rnanidre que les connalesanees hwnalnes cont'rlbuent b, 6tab11r txle vie nellleure

pl.utdt qutb, erre:ler une destructlon r.tnlversel,leo

La prernibre meEure gui a 6t6 prtse d.ans cette d.:Lrection firt La crdation d'e

J.rAgenee lnternationale de lt6nergle atomigue. Bien que, cotnne 1ra dit un de nos

collbgUes d.evant cette Assembl6e, 3-lAgence eontinue rle connatt:le ies souffranees

d.e la eroissance, eL1e reprdsente cependant, cornme 1r: $ecr6tai:re g6ndral lta

cl6c1ar6, ltun des 6v6nements Snrmettnnt J'e pJ-us dt'lspoir ' d'a:ns la vle inter-

nationale.
l4a d6l6gation eetime que le mesure qutll faudrait prendre ensulte consistera:

d favoriser }a collaboration internationa.le dans Ie domaine de lrespeee cosmique'

Toutes les natlons, grandes et petltee, ont un vif int6rat en la natibre' non

seulement parce que ltutllisation paciftque de cette nouvelle r$gion pourrait

profiter d tous, mais aussi parce gue, au contraire, tous les pays sont EUSCeptibl

d.t6tre ddtruits par d.es engins provenant d.e ltespace eosmigue si llon ne srefforce

pas de placer ce nouveau royauile sous le slgne cle ltutllLsation exclusivenent

pacLfique. L4 r6alitd de ce danger exige que toutes les nations d'6pJ'oient le

maximum d.refforts pgur e.ssurer une corlaboration dans ce d.omal.ne sl vital, partl-

cr:-l"lbrementaustadeactueldesrelationstnternationales'
A cet 6gard., Je partage entlbrement ltavls dontrd par 1e $ecrdtaire gdndrel

dans son rapport i, la treizibme sesslon de notre As$embl6e, }<rrsquril dlt :
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ol,e teualsnce & aeeocter J.t0rganl.satf,on dee Natlons Unl.es b toua Lea

aspects ile l.a vle lnternatlonale a 4t6 renforc6e gar les progrbs raptdes
acconp.Lls en se gul concerne lee d6couvertes Ecientlflquee, ltexpS.oratJ.on
cLe J-respace, ltutlllsation cles posslbllttde cle ltdnergte atmigue et la n5.se

au potnt cle nouvellee arnes pulssaatea de ileetructloa nassive. 11 est
apparu de plue en p.Lue clatreuent b cles personneE cltoplnions trbs d.Lverses
'que 

3.es problbnres cr66s par cette 6volutlon ne peuvent 6tre rdeolus eane

le secours dllastLtutlons nond.lales. Creet pourquoi nombreuc sont ceux

qul estirnent que, Bulsque LtOrganlsatton des Nattons Unles et ses lnstl*
tutLons spdcial.te6eE fournl.seent un dl,epostttf tnternattonaL, ce dieposltlf
tlevra{.t €tre utlLlsd pour t0cher ite tralter ces questl.ous Sreg6antes.'f
(4&e4r--g-.ga

,LrAsseublde gdn6rale reprdsente J.torgantsne }e naleurc approprli pour lrexanen
d.e ces questlons et lee Natlons Unles clolvent certqinenent lntervenXr afln
d.raseurer Ia coLlaboratton ;tnternatlonale rlans La recberche de La soJ.utLon des

cLivers aspeets cles problbnes qul se eont posds et qut se poseront encore d.ans

l-ravenf.r du fatt cie Ia pdnitratlon de 3,rhonne dang 3.respace.

IL senbleralt pr6naturd et quelgue peu tdn6raire, pour un profane te3. gr.re

mo{, ile porter d,es afflrnatlons cat6gorlques sur cette guestlon avant gue lee
dlff6rents aspects itu problbnne atent 6t6 examlnds b foncl par des personnalitds
guali.ftdes, dans J.e cadre d.rune Connj.ssl.oo iles Natlons UnLes ou autremetrt. tle me

propose donc cle me borner b, faire eonnattre Xroplnlon d,e non gouvernerrent sur J.eg

der.ur projete d.e rdso.Lutlon clont notre Connisslon egt saisie et & pr6senter
brJ.bvement guelguee renarques pr6lininaLres sur certal.ns ciles aspecis jurldlgues cle

ce problbme, incilguani par lb que crest un autre clonaLne gul exige une,6tud,g

pouss6e.

La Connlssion, coruue je J-ral dl.t, est salste de deux proJets cl.e r6soiLutlon,

llun, qul est trbs vsste, se rapportant b lrlnterd,lctlon d.e ltutllisation d.e

ltespace cosmlgue b des fl.ns niLitaires, b ta eupgesslon dee bases milltalres
dtrengb:eE eitudes strr le terrltolre d,tautres pays et b La coopdratlon inter-
nattonaLe touchant l-t6tude de ltespace eosmiquer Ce proJet tte r6solutton a 6td
pr6sent6 par la ddJ,6gatton de l-tUnlon eovldtLque. Le second. a dtd soumis i. Ia
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Com.tEelon par vingt Etats l,{enbresr Il propose, en :?artXctfller, la cr6ation d.tun

Conltd sg$el.al ctestin6 i, exmlner l.ee Broblbnes que lpose La co1.laboratlon tnter-
natl,onale en matibre cl,ruill,isatlon paclflque de J"lespace exttra-atnosph6rlque.

Il nrest pas dlouteu]r que Lrld.det seraLt dtarrlvrsr }l un accorcl' srrr la nlse

hors la Lol contrfit6e ae ltutillsatton de lrespace crlsmigue A' des flns rnilitaLreE

et ma d6l6gatlon espbre vlvenent que, dans un 5rroche avenlr, des n6goclatlons

seront entreprLses enttre les partles sp6clalenent lub6resodee, coltulte ce fut le
aae dans dtautres donaiaes du d6sarnenent, et qulun eccord pourra 0tre conc-lu'

A cet 6garcl., nous avons dt6 heureux d.tentendre Llambrnssadeur Lod.ge ddcLarer

ltautre Jour que ].es Etats-Unis sont d.ispos6s it entamer cles discusElonE sdrleuses

de ce probJ-bne ausslt6t que cela 6era posslble.

De lt avls de na ildldgatiou, cepend.ant, de tell"er: dJ.seusslons pourralent 6tre

tenqes sneg frur.t {ans l.e eaclre de Ia Coml.sEion clu rl6salmerent gut vient d,t6tne

er66e par une d6cislon cle ltAssenblde g6n6rale !r, laque3-le elle dolt pr6senter des

Bropositlons constructlves et cles reeomandatLons en rnetibre de d6sar&ement. En

clrautres termes, et sans exprJ.urer un avis sur l'e fond. du proiet de rdsoLutlon

soumis par la d6l6gat1on de ltUnion eovl6ttEre en ce quL concerr:e ltlnterd.ictlon
de ltutillsation cle llespace cosntque Er. des ftns nllttalres, na d6l6gation esti-Ee

que, pour dee raisons dtordre pragmatLquel LL seraLt bon que l"a Conmlsslon, potr

le momenty se 3.inite b pousser vlgoureusement 3-e d6veloppenent des progranmes (!e

coop$ration luternatlonaLe en matibre cllutillsatlon paclflque cle lrespace cosmigue.

l{otre opinion est fonrlde sur plusfeurs raisons gui noue paraissent

eonvaJ.ncantesr Tout dtabord., blen que certalns aspects de La question de lrespace

cosniq,ue eoient saas aucun doute Llds ar:x problbnes de l-a edcurltd et clu ddsar-

rnenent, ltinter&iction de ltutlJ.isatlop milxtaire cle ltespace cosmlque ne semble

pas6treunecondltionpr6alab}eh,tamlseaulnlntdtunprog;ranmed.ecoop6ration
lnternationale dsns ce domaine. Eb faft, nous devon,s nous rappeler que la question

de ltespace extra-atmospb6rigue est clrune portde infiniment plus grancle q.ue son

lncldence *m6d,tate sur les problbueo cle La s6curitd et du d$salsenent. -dnsuite,

rna d6l6gatlon estlne gue 1-e problbme &e ]tlnteritlcti,on de ltuti-l-isatlon cle ltespace

coenique b des ftns ni]-ltalres f,at.trpar ea nature m€,me, partie du problbme plus

Iarge tlu d,6sam0ement et qut i3. devrait loglquement 6t,re tra1t6 dans Ie cadre d'es
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clLscusssLons Eur le ddeatmenentr De plua, pulsgue ltAssenblde g6n6rate vlent
dltadopter une r6eolutfon arr:c temes de laguelle La Connlsston.ctu ddsannenent sera
rdunte'en L959 afln cle pr6eenter au ConEell de s6curtt6 et E, ItAsgeubl-de g6n6ra1e

dee proposltlons constructlves et d,ee recouruandatlone eu natLbre cte ddsalrereptr.
ua ctdS.6gatLon estLne que ce seralt falre quelgue peu rnarche qrr{bre Bsr rapport e,

cette ddcislon gue drexamlner bet aspect partlculter clu probtbne du d6sarneuent, &.

savolr ltlnt'eritiction d,e LtuttLl.satlon d.e ltespaee cosmLque A, f,es fLas nIli-talres.
fL est superflu dle cllre gr"re la d,iscueEl.on de cet aspect.partLcrr-LLer du probibne dtu

ddsareeltent provoqueralt lndvltabl.ernent une reBrlse de J.a dlscussion de ltengenbLe
de ce Broblbne et une r6B6tltton cLe tout ce guL a 6t6 d,lt devant cette Cornnission
Bu co?rr6 i.u rnoJ.e &roctobrneo

' En troisLbne lleu, quoiqurll soit ddslra.bLe de parvenlr b uae luterd,lctloa
contr6L6e de LtutlllsatLon de lteppace cosnrtgue A, des flns mll"i,talres, 6tant d"opn6

quren nrettant les choses au mieux, tl fauctra certainement gue1que temps pour parvenLr
& un accord. sur ce polnt, La conmunaut6 lnternatlonal-e pounalt! dans ltLnterval1e,
e6sayer dlassurer une collaboroj-tlon d.es d.Lvers Etats en natlbre d.tr.rttllsation
paclftque de J.reoBace cosmi{ue.
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A tltre iltexeaple, Je pourrats falre obsewer que, grAce b J-rAgenee inter-
natlonale cLe Lt6aergie atomJ.que, Ia eolLaboration lnternationale eet aujourdlthul

mlse en oeuwe d.ang Le domai.ne d.e l,utiliEatlon paclfique d.e lr6nergie etonLque.

8u v6r1'r;6, 1e fait mfu qurune telle coopdration dane ce clonaiEe ait 6t6 posslbl,e

alore que, par aLIleure, on nra pu parl€nir b, ua aocord, sur Lfinterdlction de

lrutilisation ir, cl.es fins nllltalres d.e Lr6nergie nucl6aire et ther.nc-nucl6alrer
d.dnontre clairement qutll aty a pas b, prenibre \nre ccntrailiction entre les
tentativeg visant & assurer ].a plus J.arge colLeboratiou lnternationale en natiBre
dltutl]-isation pactfique d.e ltespace cosmique et lrabsence, Bu uoins jusquri, ce Jour,
cle tout accord. gur ].a mise bore La tot d.e lrutlLisatlon d cles flng ni].itaireg d.e

ltespace coemique* De p1us, 11 est 6vltlent que tout progrbs sur la voie cle la
collaboratton internatioaale en uaiibre t[tutillsation pacifique d.e Ltespace

cosnique faciliterait une mellleure comprdtrenslon nrutueLle des aspects nllltaires
ctu problbne et aiclerait A" atteinctre le but corunrn, h, aavoir lrutilisation ir, des

ftns exclusives cle palx et d.e bien*6tre d.e eette nouve].le conqudte cle lrhome.
ll. Ir,trOrne en pr6tend.ant, coroe l-e falt la d6l6gatlon sovtdtique, quril y a

un lien entre la nlse hore la loi d.e }:util"i.eation nllitalre d.e.lrespace cosmlque

et 1r61'traiaatlon des bases uilitaires 6ur le territoire d.tautrui, 11 est
inposslble cle cone]ure que la collaboration laternatioaaLe en &atibre d.tutilisatfoa
paclflque d.e J.reepace cosrci.que et l-t6lJnlnation d.ee bases nllitaires dtraagbres

sur Ie temitoire d.rautrui ont un rapBort entre elIes. Selon noi, La coLlaboratton

interaatlonale daus Le donalne d.e J-tutlJ.ieatton pacifique de l.restrnce cosmique,

qui eenble 6tre Ie but n6rne clu projet de rdsolutlon cles vlngt hrtssances, pourratt
Atre acqulse eans uod.jfier d.rune nanibre quelconque les positlons nilitaires drun -

c6t6 et d.e ilautre. $i, coume nous Le peusoas, teL est 1e cas, na ddl6gat,lon

esplre que ltUnioa eovi6ttque pourrait €tre anende d off,rir sa collaboratioa d.ans

ce domalne, ind.dpend.arnmeut d.es espeets nilltaires du problbne gui, eux, seraient
traltdg en tenps voul,u.

5. Le prlncipe d.e }a collaboration internatlonale en matibre d.rutilisation
paclfique d.e lreepace coen"i.que a 6td recoanu par toutes 1.es parties en cause d.u

fait u6ne cle leur trnrtieipation i ltannde g6ophysique luternationale tenue eous

3.es auopices d.tun organierne non gouvernemental qui a d.6Jb obtenu certaines
eollaborattoaE et eet parvenu A diverses rdglemeutattons d.ans ee domaiae.
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A notre avls, Ie proJet d.e rdsolutlon d.es vlngt lbLesances ne propose rlea
d.rautre que J.a continuation d.tuae collaboration d.e cette nature eutre toug les
Etats,Menbree d.ans le cadre d.es Nations Unies. Ne seubi-erait-il pas iogique que

toue leE pays ayant partlcipd !r, Itannde gdophystque eoient cllepos6e i. 6tendtrd
Leur colLaboration'dans ee d.omaine, sous ltdgtcle dles NatlonE Un1es et ind,6pendaunent
des eupects nlLltal.reE d.u Broblbue?

Pour toutes ces ralsons, il nous eercbLerait opportuu que ltAsseiibl6e gdudreJ-e

conscieate cleltiutdrdt gen6ral dle lrhunanit6 dans l"e d.dveloppement paeiflque
cle }rutlllsatiou d.e J-respace cosnique, favorise d.ans ce d.omaine ],a colLaboration
lnternationale.. Ainet, en rn€rne ternpe que le progrbe sctenttfique seratt pouraulvl
gra8e b dee efforts comnuns, les rivaLitde natlonales d.ens ltexploratlon et
ltexploltatlon d.e J.respace cosmtque seraleut dvitdes et les ehevauchexnentg et
iLoublee emplole d.ractivit6s et d.e d.6penseg seraient dga.lenent 61imln6g. De p1us,
alors gue cleux natione seuleuent ont jusquth, pr6sent rdussi d g5adtrer lreopace
cosmtque et que d.es revend.ieations nationaleg nront pas encore 6td pr6sentdes,
iL ee-ralt eertaiaement plus facile d.e rdallser La col-laboratl-on internatlonale.
Crest paurquot na ddldgatioa estlne que les efforts d.evraient 6tre nultipllds
d.e nantbre b etimrler la coopdration lnternationale dans ce d.onaj-ne d.ans le cad.re
cles Nations Unles.

Le fait que d.es explorattons de ltespace aient 6td effectu6es sous ltdgld,e
d.e lrannde gdophysique internationale et en temps d.e palx, contratrenent b ce
qui srest pass6 en matlbre clfdnergie atomtque qui, i J-toriglne, a 6t6 utilisde
pour erder des arnes de d.estruction ma6slve, nous d.onne une ral.son d^e pJ.ue d.resBdrer
que La collaboratlon internationale d.ans ce d.omai:re gera renforcde et dtencLue
par le truchement d.es Natioas Unies.

Peruettez-noi de revenir aux deux projets d.e r6solution dont La Cornnissioa
est satsie. sl nous conparons les ileux textes, nous parvenone i. ].a conclusioa
que, bien qurils d'iffbrent d.u fait que le BroJet sovi6ti.que porte Fur certains
aspects d'u d'dsarmement tels que la nise hore }a 1ol d.e lrutilisation a d.es flns
ntlltatres d'e lrespace cos&ique et la suppresslon d.es bases nil-itaires dtrangbrea
sur Le territoire drautres stats aLore'que J.e projet d.es vingt puissances ne
tralte pas d'e tels problbmes, ces d.eux proJets cLe rdsolution contlennent n6annoins
un d.dnominateur eomnun puisqutlls renferment tous d.eux d.es d.ispoeitions visant &,

faelliter la coopdratlon lnternatlonale d.ans ce dlouaine et lari.se au polnt d.run
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eyetbne tnternatlonal pour ltutlLLeatlon paclfigue cle ltesBace cosnlque,
Le proJet ile r6solutloa des vingt F:1eeance6 recoruuanite 1a crdatlon d.tun

con:it6 sp6ctal d.ont La t6che serait d.e r6unir leE renseignenents les plus coepletE
sur Les diff6rents problbues se rapportant b ltutll.leation paciflque de lfespace
cosrnigue, et ce avant de proposer des progrant[eg concrets de col]-aboratlon
internatlonale. Le proJet d,e r6solutton eovidtique va plus lolu et prdvoit la
concLusion d.run accord. sur un certaln nonibre d.e Boints, en particuller sur La
crdatl.oud'run organe des Natlone Uates Bour la coopdratlon tnternatlonale touchant
lr6tud.e d'e Itespace coomlque, d.ont Ia fonetj.on conslsterait nota,nnent A, poursutvre,
sur une base permanente, Les recherches sur Ltespace eosmigue qui gteffectuent
actuelLement d.ans le cad.re de J-tann6e gdophysique lnternationale et b servir d.e

centre nond'ta1 pour 1e rassemble&ent, ltdchenge mutuel et 1a cliffusion d.e

renseignements sur Les recherches eoEniqueg.

Bien que nous nrdcartione pas ltid.de d.e la erdatlon dtun organe des lfations
Untes ehargd d'e proraouvoir lrutilisatioa d.e ltespace cosmique !. iles fins pactflques,
il senbleralt plus rationnel d.e faire enqu6te sur 1es Bo6gib1ltt6s et 1es aetlvlt6s
des lfations Unies et d.tautres organismes internetionaux et peut-6tre, lran prochain,
lorsque le rapport du Conltd epdctal d.ont La crdation est prdvue sera pr6sent6 d
ltAsse!0bl6e g6n6rale et que le problbne d.ane soa enseeble sera plue mfir, pourrons-
nous envisager, conme Ie prdvoit le projet sovldtique, lt6tabllsgenent drun organe
lnternatlonal-.

t'ta d6l6gatlon estime gue 1a crdaiion dtun conit6 epdcial sur les problbn@s
de ltespace paratt 6tre i, Irheure actuelle une solution plus pratique, en particulier
si nous nous souvenons d.eg r6suLtate fort heureux auxquels a d.onn6 lieu un processus
senblabLe qul a prdsid.6 A, la crdation tl.e lr4,genee internationale de lrdnergle
atomique. lvia d.6l6gation pense que 1e Secr6taire g6bdral, altl6 par un Bersonnel
qui a acquis une lerge exp6rience d.ans des d.oeaines semblables, notaunent d"ans

celui d.e lrdnergte atomique, serait en rtesure de prdter toute ltar.sistanee voulue
au Comitd spdetaL qui seralt crdd aux termes du proJet d.es vlngt pulssances.

Les instltutions sp6cialisdes compdtentes clewaient 6ga]enent 6tre consult6es;
nous so&mes certains qurelles apporteront une collaboratton prdcieuse aux travaux
fruetueux d.run 'bel- eonitd sp6eia1.
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Pour toutes ces ralsons, rna d.6l6gatioa estfuae que la nauibre d.ra'oord.er le
probl&ne teLle qule3.le est d.6flnie cl.ans le projei d.es.viogt F.rissanceE eenble
b lfheure actuelle 6tre pratique. Nous espt$rons trbe. elacbrernent que puisque le
projet iLes vingt vise ir, des bute qui eont dgalenent reeherchds par La cl,616gation
sovt6tlque, alnsi qutll reEsort d,u texte nfoe d.e son projet dte r6sol"ution et
ind'6pend"anment des caractdriettques particuLibres il.e eelui*cl qui, selon nous,
relbveut du ead're g6ndrat d.u cl6saruement, les auteure des d.eux proJets seront
en mesure d.e rapprocher leurg vues e-b il.lad.opter une conlgrune rnantbre dlaborder Le
problbne d.e Ia eolLaboration lnternattonaLe. en nattdre cltutl]isation pacifique
d.e lrespaee coenique.

Une telle ndthode eom&une peut O'cre trouvde, conae vtent d,e Le dlre i Juste
titre le reprdsentant {u Royaune-Unl. l,a Conntsslon ne eemble pas d.ivisde sur
le prlneipe tend.ant i. ce qutune coLlaboration internatlonale soit lnstitu6e d.ang

le d-oraaiae d.e 1tutilisation paeifique de Lrespace cosnigue.
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0n senble reconnattre, des der:x c6tds, gutuJs systbne internatlonal dolt
6tre 6tabti. La ddl-deation de LtUnion sovi6tique eetime que ce systbne

devrait prend.re l-a f,orne dtune agence d.ee Nations UnLes. Ma d.dldgation cralnt
gue ee pJ.an ne soit, b ltberrre actuelle, un peu ambitieux. Le projet des vlngt,
de son c6td, envisage la crdation dtun Conitd spdclal dont la tdche serait de

paseer enrevue les problbnes qui se posent en nati.bre d.rutllisatlon paclfique

de l?espace eosmtque. Tl semble parfaitement possible, dans ces cond'itionst

de parvenj-r b,une solutlon de compromis, qut1l est d.tall-J.eurs n6cessaire de trouver,

ear l-e Contt6 spdclat ne pouga travailler avee effieacitd gue si le Gouvernement

sovidtique se d.6clare d.ispos6 I en faire partie.
Je voud.rais donc e>rprlmer une fois encore ltespolr sincbre que tous les

lntdresEds uultiplieront leurs efforts en vue de parvenlr b, ce compromis d'e

man:bre que les parties principalement en cause rapprochent ler:rs polnts de rrue

et arrivent b. une ou plusieurs formules acceptables pour t'ous. Nous pensons,

comme Ie reprdsentant d.e ltAustrali-e, que It int6r6t de la coLlaboration lnter-
natlonaLe dans ee d.omaine efface les frontibres lddologiques et natlonales.

Je voudrais, avant de terniner, parler bribvement de certains aspects

juricltques du probl-bme soulev6 par ltespace eosdique, 6ans tenter d.tailleurs de

procdder b 
"..ne analyse trop poussde. Encore gue partageant lravls du reprdsentant

d"e ltArgenttne que la Conmission ne saurait en aueune nanibre pr6;uger la nature

d.es problbnes jurLd.iques qui por:rront se poser d.ans le cad.re d"es progratnmes

drercploration d.e ltespace, na ddt6gatlon pense qutil faut exclure dbs naintenaat

toute dventualltd d.e voir stingtaurer une souverainetd terrestre exclusive

sur Itespace eosmtque. Nous reeonnaissons que lrespace cosaique d.oit appartenir

h tous et, conme le reprdsentant de ltltalle lta d.it, Ia seule manibre d.fen

tirer, po'-r:: cha.eun, le maximum d.e profits, est d.e Ie considdler conr'.e une espbce

de fes c-c_:t-!rd:_g3.3ljl+ appartenant b. ttensemble de la terre. A eei dgard",

rta.6$'!6gerj.rrrap:is note avee satisfaeticn du paragraphe 2 dL prdani:rrle du

projet de risolutt-on des vtngt qui lncorpore Ie prineipe de i'6galj.td souveraine

de tous les memb'res et reeonnatt gue l.texploitatj-on de 1r espace eosmlque doit
6tre effeciude pour 3-e bten de tous. Nous constatons dgatement avee satj.sfaction

que dans le premler paragraptre du dispositif d.e ce texte, il est prdvu que Ie
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eontt6 spdcial- sera Lnvttd b dtua!.erlrdtcndue fle la coopdration lnt'ernatlonale
touetrant Les utlLlsatlone pe{ctfiques de Itestr)aee extra-atmosphdrlque au proflt
d.es Etatg, quel que solt letrr etad.e d.e d.dveloppement dcononlque ou scientlfique'

lita d6ldgation aimeraLt encore soullgner lthtdrdt qutelle porte b f ia6e

de La crdatton d.tun eentre internatlonai chargd d,t6tuclter Les problbmes d'9

Ltespace cosmLque, de procdder b, d.es e:Edrlencee et, cltentratner cles experts

provenant des dlffdrentes rdgione du globe afin de pouvoir permettre b tous

les pays de se tenlr au coutrant des ddcouvertes f,aites d.ans ce douaine au fi:r et

b. meeure'd"e leurd.lvu).gatlon. Cependant I,a ulse en appllcatlon d'e cette id.de

de erdatlon d.run centre internatlonal nous $enhle eneore quelgue peu prdnaturde.

A la lunibre de toutes ees consld.6rations, na ddtdgatlon ddsire sincbrenent

qutune foruul"e de eompromts acceptable pour tous Jallllsse de nos ddtitdratione.

Si cependant cette forouLe ne peut 6tre trcuvde, nous voterons en faveur d.u

proJet de rdsolutlon des vlngt, c&r sous estlmons quril prdconlse la procddure

qul dolt le nierur nous permettre d.taborder les problbnee qui se posent.

Avant d.e conelure, Je voudrais souligner que les progrbe toujours croiseants

de 1a science et de la teehnologie tr$osent auJourd.rhui aux'Nations UnLes une

responsabipt6 dcrasante, rnals leur offrent aussi ltoecaslon draceonrplir une

grand.e oeuvre"en mettant au poi.nt les prlncipes cltune collaboratlon entibre

en ruatlbre d.ruttlisatlon b, des flns paeiflques des dernibres ddcouvertes ,de

notre bre. Nous devons faire f,ece b. nos responsabilitds'et tirer tout le partl

possible de Lroccasion quL nous est offerte afin de falre en sorte que lrerqS-o'

ratlon et lte8ploitation de ltespace cosmique eervent au m:ieux les intdr6te

d.e lthuna.nitd. Je dirai que, d.ang ee douai.ne, les ehances de notre Organisation

sont intactes ear les Nations Unies peuvent reehercher une collaboration d.bs les

premier6 pas qui sont acconpl"ls dans La vol.e cte cette ddcouvert€r '&1lc1l[€ r€ve[-

d.icatlon prdala,:ble, aueun obstaele prd-existant ne risquant dtentraver les

efforts db ta Conrnunautd internationale dans ce s€nsr Souhaltons done guel sous

Itaus;lfce d.es Nations Unies, une colLaboratton pacifique et fructueuse nette

les trdsors nouvelLement ddeOuverts b, la portde de chacun.
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y. SryHA (lldpar) (mterpr6tatlon de lrangrais) : Ma d"dl€gati'on'

quqlque d"{streuse d.e partlclper au adtat s'r ltutllisatlon paelflque tle Ltespace

cosulquerse rend. parfaitement compte du fait qutelle ne peut prdtendre apporter

la noinclre contrlbution b, la cOnnalssance ctu sujet traltd actuellenent par la

Coroission. Nous estimons eependant que, dans lrintdr6t de lthurnanitd tout

entidre, lrespaee cosmique dolt 6tre utilisd b d'es fins paciflques exclusivement'

II felut par ccnsdquent llniter d.ans toute }a mesure du possib]e ]es risgues

de votr des rlvalitds id.dologiques et nationales stexercer b' cet dgard''

Crest dans eet esprit gue nous nous soilnes assOcids aux auteurs d'u projet

d.e rdsolutton prdsentd d.ans l-e document A/C .L|L.?1A et rdatg6 en cormrun par

les repr6sentante d"e pays situ{s d.ans d.es r6glons t'rbs dlverseg du monde ' Ce

prOjet d.e rdsolut,lon sten tient por:r lrinstant b d.es prineipes entibrement

th6orlques, tout en reeherchent des obJectifs constructifs. 11 ntest inspir6

dtaucun notlf poLitique et ne }bse en aucune nanibre les intdr€ts d''un pays

quelconque, 11 ne peut donc frcjigser les susceptlbllit6s de quiconque' et crest

la raison pour laquelle nous avons tenu b, y associer notre nom.

Jusqurb }tan dernier, la question du contr$le de ltespace cosmique relevait

d.e Ia plus pwe hypothbse pulsqutal1eun eatellite artlficieL ne torfnait encore

autour de ta tege. Mais le premier eatellite a 6td lancd et' placd Bur son

orbite. Dtautres ltont su1vl, gul se ddplacent b' r:ne vttesse de 18"000 mllles

b, trherrre, b plus de 300 niLtes de la terre. Ce ntest pourtant qutun d6but'

Ltexploration a attelnt, jusqutb ce Jour, une distance d'e BO'OOO miltes d'e 1a

terre et s,vant peu ee polnt sera ddpassd. La lune est le prochaine obJectif

et l-ton peut pr6d.ire qutensuite lteffort sclentifique grexercera en directlon d'es

autres planbtes du systbme solalre, 1-es possibttitds dtextrrloration ne devant

dtailleurs m6me pas starrAter ). ce eadre. Lt6tud'e de ltespace qul nous entoure'

grdce au lancement des satellites artlfielels, est drr::re importance capitale

trnur notre gdndratlon eornme pour les suivantes. Les rdsuLtats recueiLLis seront

utiles b, Irhrrnani.td enttbre, gui connattra mleux Le globe terrestre' ltatmosphbre

qul llentoure et les ph$nonbnes qul sty produisent. La vie guotidienne d'e

lrhorme en sera faclltt6e'
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Ia queetton de lrutllloatlon de l-leetrpce cosntque se rapproche, en certalne
po5.nts, du problbue &u ddsame&ent" GeBendlant, aucun lten dtroLt ntexl.Ete entre
ces deux qrreetlone et noug pensons el,ncbreuent que torrtes les tentativee cle Ll,er
Les iteurc probLbnee ne peut que faLre obstacLe h, une qAopdmtiou efflcece et
b, rne dtud,e coninuae du chsucB qui stof,fre auJourcltbul h, lrhrmanltd, car dane'le ' ' "

illuat de bratnte et &e nenaces qut Bbse auJourcl.thul sur lee netlons rLe la terre,
tout accord. sLrr l.a queetlon du ddssfileeent, prlse de,ns son ensenble paratt
encore trbs dlotgnd.
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M. Shaha (S6xel)

Noug ne devoaE pes pour aqtent rdgltger l-toccaelort dfagsurer la eoopdratJ.on

lnteraatLouale 6are un donalne ausgl conetructif que celuL de LrutlLlsatl'on

Bael,f,tque cle 1reepace coemlque. Le projet die rdsolutloa que nous a\rons lrhonneur

0e Xratromer omet d, d.esselp toute rdfdrence au probt-dne du ddearneneDt, Noue ne

soueestlmone pas un Lnstant Ltlruportance de ndgocter un accord sur lrlntercllctlon

de lrrrti.lLsatton de Lrespaee coanlqrre & dles ftns nfltalrea, accou;ragnd clrun

syst,Bne dtl,nepeetlon approprld, sous ltdgldle d'eE Nattonie Uales' Ce que noue

voulocs di.re, etest que J.a gueotton de ltlnterctlctlon de llutilleatlon ale ltegBace

cosmlque d, d.es flns n1lttal.reg reldve roglErenent clu probJ.Ane du d'dEarnemeut et que

le rriglement cle ce dernLer problene rlevralt Ofre cdbordo[nd e trappa']rltlon dtr:ne

plus grande eonfLance et drune pl.us grande conprdhenslon entre 1es natlons' hur

le nomeat, lI eeratt plw constructtf de concentrer }a eooBtfratlon lnternatlonele

errr ltdtrrde ,cl.e Ltutllteatlou paclflgue de Lrespace cosmlquer Bous lfdglde d'es

Nattons Unles, La n6ne loglque, 1es ndneg conslddratLons qut ont eond'ult d la

mlge ea oeuvre d,u programne d.e coopdrAtton lnternatlonaLe Bow l-rutlllsatlon

paclflgue de ltduergte nucldaire eoultgueat Le besoln et le ddstr d,tune mesure

fnlttale eogeeBondante de coopdratlon ?our ltutlllsatlon paciflque cle lrespece

coemtEre, cotm€ lrenvteage le projet de rdsolutlo[, eu6ceptlbte clrentrafnev la

crdetlou dtuae lnetltutlon spdcLale des Nations unlee por$ lfutllLEation paeiflque

cle lresBace cosmlque, au nOuetttre que lragence crdde sous le slgae "l'atone

pour J.a palf'.
Sl. le eucede d.u programe gcLentlfLque cle ltAnaCe gdophysique tnternatlonale

a abouti d lre:plorattoa d,e ltespace coemlque, au noyen cle sate[ltes ertlflcLelg

tournant arrtour de la terre, cltautree progrds pourralent 0bre rdallsds dane ce

d.omalne part,Lculler grdce d, une coopdratl.on lnternatloaale' De nombreusee dtudeg

et reclrercheg ont 6t€ effectudee par ltorganisattou loternatlonele d'e lravl'atlon

eLvfle, lr0rganisation ndtdorologlgue mond.lale, ltunlon lnternatLonale des

tdldconnunLcatlons, le ConEel.I lnternatlonal deg associattone lclentlf,Lquee et Ia

Fdddratton astro8autlgue lnternatlonale. compte teau d'e leurs propreE recherches,

toutes ceg organl.satLone pouffal.ent fournl.r une alde prdcleuse' I€ projet de

rdeolutlon tencl. slmplernent a anorcer et favorleer une dtude coupldte du suJet,

grdce d, pne coopirattoA laternattonale, dlanE }e ca'dre d.es Natlons Unt'es, avec le
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eoneours et l-es resoourcee de ees tlernldres aussl. blea que de }eure lnstltutlons
sp6cla-ltsdes et autres groq)es tnternattonauf,

Cettatns orateurs ont nontrd coment l.rutil-lsatlon ile }respaee coeml.gue

pourralt eauser de nonveaux probl6mes en drolt lnternational. Un conltd epdclal
sur Lruttl{.satton paclftgue de 1tespace eosmlque, teI qurenvlsagd dans notre
projet de rdsolutton, powral,t rend.re d.e rdele serviees d.ans ee sens dgalement,

en dtud"lant Ia natrre d.es probS.dnea jurLdtques que pourralt Soser la nise en

oeuvre d.e programes dtexploratlon de J.tespace. Par exempLe, le polat 1e plus

lnportant, d. cet dga,rd., est cle savolr si un pays a un drolt de souveralntd eur

Itespace solal"re au m6ne tltre quttl a Jurldtettoa sur ltespace adrlen, teI que

ilbut reconnu la conventlon de Chlcago (fglrt+) et la conventlon d.e Parls (f9f9).
Ces conventtons poumaleat appeler cl.es modtficattono, maLntenant que la pratique

Lnteruattonale semble permettre Ie llbre usage de Lrespaee cosmigue; ou biea uae

zone lntermdd.latre pourralt 6tre Adttnle d.e faqon gue ltespace cornprLs au-defd de

cette zone d.emeure abgolunent Llbre. Il" y a une tendance d adnettre gue lfespace

eosmLque devralt 6tre pLacd sous eontrOle lnternatlonal- et 6tre utllisd A, des flns
untquement pactflques. Par la sulte, pourraLt Ee poser le probldme du contr6Le

d.tautres plandtes. Ltdtud.e d.u caractdre juridique de ceg problbmesr au seLo d.tun

comttd spdclal, alderait la coumunautd tnternatLonale d rdsoudre les probldmes

jurld.iques suscepttbles d.tOtre pos6s par les tentattves d.texploratlon epatiale.

I1 est tempe, croyons-nous, guru:x eomitd des Natlons Unles solt chargd drdtud.ter

ces probLdmes. Nous recouraand.ons J.e projet d.e rdsolutlon d, Itapprobatlon unanlme

d.e la hernldre Commlsston.

M. SHANAHAN (Nouvelle-Zdlande) (tnterprdtatlon d.e l-ranglals) : 11 nty a

gu€re pl-us d.tun eD, les savants d.es Etats-Unis et d.e LrUnion sovldtlque lancaient

les premters satellites artlfielels. Ces premidres aventureg dang ltespace

cosmtgue sont un tdmolgnage nagnlfl.que d"u gdnle hrmain, d.e la volontd de lthonme

de mattrlser J-es forces d.e Ia nature. Ltlmaglnation ne peut manquer dt6tre
enflarnmde par les perspectf"ves et les promegses lrnmenses pour }thaumanitd d.e ceg

rdallsatlons rdcentes. Durant ee d.dbat, notre attentlon a 6td attlrde gur des

poselbllltds d.tamdlioratton du blen-Otre ham.aia gul, tl y a quelques annds encore

appartenaLent au donatne de la fietlon et 1a fanibtste. Cepend.aat', lranpleui
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rde1le iles rdpereuestons qutawa sur }a vl.e quotld.lenne d.es honmes Ie recensedent

des nryetdres dtun [ouveau uond,e aussivaete g*lignord cldpasse de beaucoup Dos

facultds dtestend.ement. I1 ne Eauratt 0tre queetlon dtdputser ltdnurndratlon d'es

posatbllltds que peut en ftn d.e corq>te mettre d notre portde cette exFenelon

speetaculaire d.e la conna{ssanee selentlfl'que. Quol gutl} en soXt, au bout d'tun

an, noua pouvons ddJA percevol.r de nOmbreuses voLes nouveLles d.e progrds pour la
premtdre fols ouvertes A, 1a seLence. Les perspectlves que peUt apporter lrtitud'e

de I'espaee eoemtque d, uae Blus compidte cornprdhenslon d.es phdnomines mdtdorolo'

glques ont d.djd. dtd slgnal.dee par J.e reprdsentant d.ee Etats-Unlep M' Loitge, Jeudl

d,ern!.er. Des prdvtstone ndtdorologlgues plus sfires seront dtun grand bdndflce

pour I'dconom!.e mondtale, ea permettaub de ee protdger eoatre lee pdrlodes dle

dls€tte etd.e sdcheresse, quL rddutsent auJorrrdrhuL d.es nllllons tl'e gens d la faln

et au paupdrtsrae. Elles ald.eront leg efforts ddployds, aotanment d'ans leg

rigions d. popuS-atfon partleulLdreme'r:t dense, en lnre dtdlever l-es nl'veaux cle

prod.uctLon d.e d.enrdes Eltmentatres. Ltinvestigatlon de lfespace cosnique

permettra d.ramdlLorer les eomunLcations luternationalea, contrlbuant alnsi g'

abal.sser lei barrldres dtlnconprdhensl"ou et de nrdfiance' Ce ne sont que quelques-

r:nes des nonbreuges posstbtlitds que prddleent les savants. Nul d'oute que

Itaeebs de lrhorune b, l-reepace cosmLque affecteran dans une megure plus ou rnolus

grande, Ies d.lverges branches d.e la sclence.

on ne peut esconFter toutefoie qr.re les progrds hunaine dang ]texploratlos

de lrespace cosnique ne Braccou;lagneat pas cle probldnes et de d'lfflcultds
nouvelles, d.dbord.ant l.e d.omaine de la sclence. Ddjd certalns de ees probl€nea

apparaf.sseat, que notre Orgaaisatton d.evralt stemployer d, rdsoudre. IUa ddld-

gatlon a dcoutd avbc lntdr6t tes exposds des reprdsentants gul ont dvoqud les

incld,ences sur le drott tnternatJ.onaJ- d.e ltextenglon d ltespace cosmf'que des

aetlvlt{s humalnes. Je reuds spdcial-enent hcmmage, entre autres tnterventlong

prdcteuses, aux e4posds sages et pdadtrants de M. Belauftte (pdrou) et de

M, Schurmann (pays-Bas). Je crole que les lo.des qul ont dtd exprindes tcl seront

priseo en tlgne d,e compte, avec cel-les d.tdrntnente juristes qul, hors d'e cet'te

encetate, ont d.dJd abortl.d ces.probldmes nouveaux. On ne pouvaLt certes stattendre

d une tdeatltd d.e yues entre les personnalLt6s ].es nleu:r quallfides pour 6tud'ier
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l"ea prob}dmee Jurld.lquee qul se poeent d.tores et ddJd. Male na ctdldgatloa estlme

que ltlmportance et }tufgence dt'une dtud.e conplBte d,e La natwe des probllrues

quL ne. manqueront d.e se poser ont dtd amplenent d'6nOntr6es' Ce ntest que lorsque

nous conqlrendrons la natwe d.e ces probLdnee que nous eeron€ en nesure drdlaborer

IeE normes JurLdlgues quL, d.ane 1rlnt6r6t d,e la eomunautd notdtal-e, dewalent

sfaBpltguer d. lrutllteatlon humatae de lrespace cosmique.
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Conne }e reprdsentant cle LtAustralte le rappeLalt hler, le cholx entre les

dlffdrents systbmes Jurldlques d.olt, en dernLBre analyser'6tre une ddclslon

polltlque. Lrdtude des aspects jurtdlques du problbme, tout en dtant dtr:n intdr$t
dvidement absorbant, seralt valne sl nous ne nous dtJ.ons pasr au prdal-able, mis

d.taceord eur J.es prtnclpes gdndrar:rc de ItuttLisetioa tle ltespaee cosni.que' Le clrolt

lnternatlonal peut eonsacrer et protdger ees principes; nals 11 dolt dtaborcl y avolr

une entente srrf Les buts et obJectlfs essenttels gui dolvent 6tre recberchds.

Ltun de ces objectifs est drassurer que Ltexpl-oratlon et J.rexplottation de

Lrespaee eosu:ique ne devtenneut pas la source &e rlvaLlt6s uationales ou ltorlgine
de cllffdrend.s lnternatlonaw, II est cla1r qutune collaboratlon internationale

eomtrllbte et efflcace ne pourra rdsulter que d.tr:ne ddclslcn positlve prise par les

Etats b lteffet de renoneer b d.es tentatlves unllatdraLes drexpJ-olter ltespace

eosnique, uals de mettre en oeuvre des progralnures d.e collaboratlon internatlonale,
au bdndflce de lthr.manitd entlBre, Jtespbre que jrlnterprbte correctement cette

discusslon gdndrale Lorsque je d.ls que, sur ce point, nous sonmes tous draceorcl.

Sl cette assertton est correcte, nous nous trouvons en prdsenee drune vaste

sdrle de probltsmes, se rapportant evant tout b des gue$tlons drorganisation, et
que nous devons rapldeqent rdsoudre sl nous voulons que la coopdratlon lnternatlonaLe

qui stest tnstitude dans ce d.omeLne au cours de ttAnnde gdophyslque lnternationaLe

se nalntienne et se confiime dans ltsvenlr'
$Tous pensons lci b toute une sdrie de conslddratlons propres I cette questlon.

De nombreuses ddldgattons ont lnvoqud l-a ndcessltd dtune dtude pLus poussde de

Itoeuvre des organieatlons lnternatlonales -
Ieur cadre - qui exercent ddjb des fonettons

seln des Nations Unies et hors de

assunrcnt des responsabltltds en

au

et
rnatitsre d.tespace cosmtque et dans les domaLnes seientlfiques eonnexes, MB

ttdldgatton regarde eoslme trBs lnportante la libre dlffusion de renselgnements

scientifiques qul, au eours de ltAnnde g6ophysiqr:e lnternatlonale, a produit des

rdsultats si fruetueux. Nous estimons qutil convient, en natiAre de sctenee et

de technologLe d.e ltes?ace cosmique, d.e tenlr compte des oplnions formuldes par les

Lnstitutlons qul ont une compdtence spdciale en lrespBce.

Notre 0rganisatlon d.evra, d.e eon c6td, jouer un r6le essentlel dans ce donalne

en asslstant et stinul"ant Les actj"vitds internationales. Par consdquent, il est

elair qutune enqu6te est actuellement ndcessaire afln de ddterntner la dlrectlon
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d'ans laquelle les entreprx-ees des l{atlons unles clevront srapBliquer de ]-a nanl€rela plus profltable a LruttlLsatlon pacl.fLque d,e rrespace cosn{gue,
Estlilent que ces qUestlons sont n0res pour un exauen lnternatlonaL, na

d'dldgatlon stest assoclde I celres quL ont sourrs l Le coqnrrsston re proJet dle
rdsorution des vlngt Ptirissanceg. te terrbe d.e ce BroJet envLsage ra erdatlon d.run
eornitd opdclal auquel seral.t donnd un nandat trbs large et qul d.evraLt falre raBBort
& la proehalne sesslon de LtAssenbLde gdndrale. A notre avis, ce comitd devralt
otre en nesure cle poser les bases dtune udthocle Bratlgue et rdallste d.raborder ]e
problbne de la collaboratlon slncbre et totale qul - elnst que Je 1ral ddJh dlt -
d"olt 6bre uotre premLer obJectlf.

Le second' obJeetlf, que Je voud.raLs soullgner lcl, est d.rassurer que lrespace
eosmique solt utiIlsd !, d^es flns excluelvenent pacJ.fiques. Ma d.drdgatlon dtalt
lrune d'e celles qui, A ra onztb$e sesslon cle ltAssenblde gdndral.e, avalt proposd
d'es meswes trbs larges d.e ddsarnenent quL, sl eLLes avaient pu 6tre nlses en oeufire,
nous auraient pernts dratteind.re ce but. Cepentlaot, nos proposltlons ne fr:rent
Ias accept6es par I'Unton sovi6tigue et nous demeurong en pr6seuee de la menace
de voir rrespace cosnique utlllsd b sener la d6solation et La deetruetion sur La
terre entibre.

'Ie pense que toutes Les dCldgations consLd.Orent coume d.rune ndcessitd lnpdrleuse
que lrespace cosntque ne solt pas utlll.sC pour aecroftre La nenace qrre res stocks
dtarnes nucldalres font d'dJd' peser eur }rhunani.td. !{els !0e, ddrdgation, pour sa part,
est lncapable d"e souserl.re aux propostttons eoumlses eette annde par lrunlon
sovidtique A cette Conml.ssLon.

Denander Ia nLse hors la Lgi d,e lrutllisatLon de Ltespace cosnlqr:e &, des fins
t4ilLtalres, en ndne teups que la suppressLon des bases nllttaires en terrLtolre
dtranger dolt 6tre accdpt6 colme J.rdqulvaS-ent de progras aecompJ-is vers la
eoopdratlon J-nternationele pour ut{.ILser ltesBace cosmi.qr.rc & 6es fins paeiflques :
mais cee!. nous genbLe offrlr une rndthod.e d.rabord,er la questLon bien peu prometteuse.
Nous ne pouvons pas accepter cette rnantbre arbltralre et artlflcielle d,risoler les
problbmes soul-evds per ltutlllsatl.on n:illtaire d.e !-respace eosnigue et rs suppresslon
d'es bases en terrLtoire dtranger d.e Leur contexte dans Le :cadre gdn6ral du
ddsarmenent. Nou6 pensQns, eo$Ile J.e reprdsentant du Royaume-IJ:ni, quril ne suffLt
pas d.e stgner sur papler des d.dclaratlons et rles engagenents.
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Nous ne pourfons r6al1ser cles progrbs rdels verg Ie cldaarnement que si ]-es
mesures d'e ddsarnement sont a,ccoupagndes par les uesures udcessaires d.e contr6le
qul garantlront b, tous gue les obllgattons qurlLs vout assuner seront contrebalancdes
par des engagenents correspond.ants de J-a part d.es autres. Les propositions
sovldtlques ne nous d.onnent aucune &ssursnce d.e cette nature.

Dra':tre part, Les proposLtlons des vlngt Pulssanees, auxqueLLes nous nous eotrjmes

assoctds, ind.iqr:ent Ia d-lrectlon b, sulvre pour aboutlr !, d.es mesures qul pourront
*bre prlses dbs maJ.ntenant afln d.rdtattlr et d.e conftrmer ]-a coopdratlon inter-
nattoaale en natLlre d.rexplorattou et d.texploltatlon d.e 1tespace ccsml.que, sans
porter af.{,elnte }, l-a, sdetlrltd d.run Eiat queleonque, grand. ou 3etlt. Nous avons
auJourd.Ih.ui les pouvoLrs d.rdvfi-er les d.angers et les d.iffleultds qui se p:'odulront
lndvltabLe"rt'nt sl nous ne saislssons pag ltoecaston qul se prdsente b nous en ee

noment et sl nous be relevons pa6 ce ddfi. Nous espdrons que La rdponse ndeessaire
ne unnguera pes d.tdtre d.onnde 1c1.

S.*Ar-1"-f-$.lgR04l,fiDJp.Jg (hd.on6sre) (tnterpr6tatton de lranglais) : Lthonne
est auJourdjhul srr Ie seutl d.e la ddcouverte des secrets d.e Uunlvers. Les progrbs
de }a scleaee et d.e la technologie nous ont catapuJ-tds d.ans une bre nouvelle,
eelle de ltduergie atomlque et de lrexploration d.es espaces Lnterplandtalres.
Certes, tl srest prodult d.rautres bres d.e grandes ddcouvertes; A, chacune d"e ces
6poques, lrh.cnme grest vu obllgd de cbolslr entre ltutilieation d.es tnstruments
qurll vena:lt d.e ddcouwlr pour son avantage ou pour sa propre deetruction.

Cependant, 1l- y 4 une d.lffdrence profonde entre J-e passd et l-e prdsent.
Autrefois, L1. stagl.ssaJ-t d"e cholslr entre d.es nod.es d.e vie. AuJourd,rhut, nous
somies all-ds un peu plus loln; 1l ne sragit plus slnplernent de notre vle, lt sraglt
de la vle e:r el-le-u6me. Nous devons rdpond.re I J.a questlon rle savolr sl cette
dlmension ncuv'eil.e de ltespace cosnique sera utlllsde afln d.e hater lr6llmlnation
de toute vie sur notre pJ-anbte, ou blen d.e procwer aux populatlons du monde un mode

de vle plus eaij.sfaLsant.

Dans cet ordre d.tiddes, nous sonmes heureux de constater que les Etats-Unis
et lrUnlor sovt6"j.gue ont pris ].tlnltlatlve de sounettre arr:r Natj.ons Unies
I-a questlon de Lrutlllsatlon d.e ltespece cosmigue h d.es flns paclflgues,
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I.e lane.enent des setellltes d.ane Lrespaee e:trtra*atmosphCrlque a 6td accJ.arnd
par re mond'e entler eoune un erplolt de Ia sclence. cependant, lmdcltatenent eprls
cet explolt, 1es obtlgatlons et lea lnsslbiutds rnilltalres de eette rdall.setl.on
sctenttftque et technologlque ont dtd plaedes avant toute aubre eonsLddratlon. r.a
tendanee b penser ar:x uttliss,tJ.ons.rnJ-}ltalreg et I effectuer d,ea expdrlencee et d€a
reeherches e' deg flns nlLLtatres continue b donlner au eolrs de cette enfanee
d.es proJets concernant ltespace eogmlque. Du reste, cecL nta rien de surprenant,
vu la situatlon d.e LthurnanLtd et les rdalttds xnlttlques de aotre dpoque.

tr{als 1} nous eEt {nBossJ3!-e de nous rdslgner I cet dtat d.e chose, avec toutes
les eonsdql'r-enceE qul pewent ea ddeouler pour 3-taventr de 1rhr:uanl.td" IL est
ndeeseai:'e que nous prenLons deg nesures efln cle renverser la tendance actuel1e.
A notre avls, eeel est la t$ehe prlnctpale des NatLons Unles ! notre organlsatl-on
clolt ald"er a, rettrer du donal-ne nllttaire ces dernl-bres c;anqrlgbes du gdnle de ilhormn
et b favorlser ler]r d.dveloppenent d.ans J-tesprtt dclalrd et bgmanltaire de La eclenee.

FarnL les Etats, {l y a d.es dlffdrenees de,ns la eapacltd d.teffectuer des
exploratlons d.ans ltespace cosmique, Cepend.ant, J.3. est de ]-ttntdr6i cornmrrn de
toutes les natlons que l-es lnstrunents nouveaux soLent utLllsds avec le sene d.es

responsabllttds !, Itdgerd. d.e lthurnanltd,
Jusgur!, prdsent, dans La dlscusslon qul grest ddroulde au sein de notre

CorpnLssLon, d.eurc conceptlons dLffdrenteg se sont clegstndes au suJet de 1rutl]lsatLon
pacifLque de l.tespaee eosnlgue.
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Lrune eonetste b diesocler Ia queetlon ile S"respace extra-atnosphdrique de Ia
questlon du d€sartement, en assurant la Brlnautd iu La coop6ratlon j.aternatlonale
da,as ce domalne, de faqon que d.es progrbs eoient r6alle6s .d.ans La conqudte de
Itespaee en attend.ant que des progrbs tnterviennent dane Le d.6sarmement,

Ltautre tend'ance eonsl-ste b eouLLgner Les Liene 6trotts qul exlstent entre
l-rutll-lsation paetflque de }tespace extra-atmosphdrtque et La question g6n6rate du
d6sarmement, alnsl gue Ia ndeesslti d.e rdsoudre effleaeement ce probtbme eonme baee

0'une eollabotatton lnternatlouale dans le d.omaine d.e lrespace extra-atnosph6rique,
Ma d6l6gatton estlme gue ee sont l-a. d.eur< tenil.anees extr$mes, dont ehaeune a

ges m6rj-tes' A notre avis, on ne peut pas s6pa.rer eomplbtement l-taspect d6sarmement
d.e lrespaee ext:ra-atmc,;ph6riquc de la eoop6ration tnternattonale dans ce d.omalne.
Par alLl:tr.is, Ia coop6ratton tnternatlonale dane le d.onaine d.e 1tespace extra-
atmosph6rlque, partout oir cela eet posstble, ne dolt pas ddpend.re d.tune solutlon
du problbne dr: ri6sarmement. A notre avls, les Nations Ual-es d"evraLent slmulta-
n6ment et avee ia m6ne urgenee prend.re d.es mesures pour 6ltniner la menace des

fusdes et pour encourager la eoop6ration tntematLonale pour 1.tutilisation pacifJ-que
et bienfatsante d.e l-respace extra-otrnoephdrlque. Lrorganisation dort envisager ce

problbme conne un ensemble si el.le veut Ltarracher b. la sphbre :ntlitalre et le
ranener dans des voteg paclfLques.

Me fondant sur ces observatlons, J 
taimerats malnteuarrt faire quelques

connentaires sur diffdrents polnts qui ont 6t6 soulevds au eours de ee ddbat. II
y a tout d.rabord. la question de La relatton des bases nllitaj-re$ avec ]-e problbne
d.e lrutillsatlon pacifique de lrespaee extra-atmosph6rtque. On peut illfflcll.enent
nier qurune reJ-ation existe. II est 6gal-ement 6vl-d.ent quton ne peut r6soudre eette
questton en d.delarant slmplement gue les bases lnstall6es en territoire dtranger
nront que des objectlfs d6fensifs. Dans un artLcle publid rdcernment dans le
$eir York l{erald, lfibqne, M. Walter Lippuann a analysd de faqon r6fi-6chte La nrdflance
cr66e entre ltEst et l-touest par Ia eourse au:( arnement$ actuelle et entre autres
par les bases mll-itaires. 11 a constat6 que, ma3-grd Les protestations selon
l,esqueLles on s ta,lsne pour la d.6fense :

ttl.a eause des mauvaises relattons est la mdftance ressentie de ehague

c6t6 au rtdeau de fer, n6flanee qul conduit chaque partle b erotre que ltautre
a ltintention de corumettre une agressj.on,rl
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Eo r6a1tt6, ttans ee nonde dtvle6, lrattltudte dl,dfenslve dtune des partles
entrafne autonatiquenent une attitudle ddfenslve rdcLproque dle la part de Lrautre
partte. IL est rl,ooc aaturel gue la r6actlou de LtUnlon eovldtlque aux basee

nllltalree qul encerclent ses frontlbree Eolt une r6actlon qul l,a pousse i. nettre
au polnt une arme d.6fensive 6gale ou sup6r:l€urer Par ellletrrs, 1L est 6geleuent

naturel que les Pulseanees occLd,eatales rdaglssent en accumul"aot toute la
quLnealllerie nlJ.ltaLre qurl.ls peuvent afln de rdtabLlr un 6qu1L1bre pr6caire.
.Alnel vont IeE choEes ap *pf{-g+t!rs ehaque foLs qutun nouveau d.6veloBpeneut sclentl-
f,lque et teehnologlgue lntervtent. I1 atest gubre poeslble d.e trouver un rdconforb
gue}eonEre dans Ie falt que Lton agpelle ces arne6 ttd.6fensil-estf, llous nous

retrouvo.',s naS.grd tout en fae': C,rune course ari$ atren"ni:e uucldalres et aux fusdes

qul ee por-'..:suit dans une atmoephbre de cralnte et de ni5flancen

Nous reeonnalesoue, blen entendu, que Ie nalntlen d.es baees nflJ.talres et
la course aux arnements en g6n6ral d6eoulent, dee tenslons d.e La guerre frolde. On

ae peut lgnorel qtrtl"l y a un Lieu lntlne entre ltdltninatlon des ba;es rnilltalree
et Ltdtablissemert dtune 

"corifJ.ance 
:rutuel1e. l,lals eette constatatton ne falt que

soullgner la n6cesslt6 cte chercher par tous les moyens er arriver i l-a coaflance
mutuelle piut6t gutb, se eoncentrer sur d.es d6fensec nl}ltatres rdciproques,

A ee propos, Je voudrai.e atttrer lrattentlon de La Countesiou sur la pro'poeltlon

falte par J.e repr6sentant d,e Ia Subde. Il a proposd deg contr6lee pour 6vlter
Lrenvot d.ravnses et d,rengl.ns de tous typeE i, travere LresBace extra-atnosph6rLque,
qut13. stagis;e de fusdes lutem6dlatreE ou cle f,us6es Lntercontinentales. En n€he

tenpe que des accords eur J.es suJete qul sout rnalntenant en dlseuesJ.ou ir Genbve,

une Lnterd.lctlon contr6l6e d,e ce genre constitueralt certalnement un pas 1nlt1aL
lnportant vers le reuforoenent cle La Balx noadla1e. ElIe seraLt en outre conforroe

au prlnclpe g6n6raLement' acceBt6 qutaucun Etat ne d.evralt avolr de raison de

craindre que Ba. edcurlt6 est neuac6e"

Dens Is. d6clarattoa falte devant cette ConnleElon par Ie repr6eeutant clee

Etats-Unigl M. Locige, oB trouve une anaLogle entre J.a nlee en oeuwe dfune colle-
boratlon lnternatLonale moniltale dans le domaJ.ne cle ltduergle nrrcl6aLre a,rrant

un rdglemept clee aspects du d6sarxBenept relatif b cette m6.ne dnergle et Ia coLle-
boration tnteruattonal"e Bour iles progrannes relatlfe d lresBaee extra-atnosphdrl.que.
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La d.6l6gatlon Lndondstenne volt ausel lel un paral-}ble, mate peut-dtre dfune faqon
uD peu dlffdrente. Conme on Ie salt, nous avone vlgoureusement appuy6 la collabo-
ratioa lnternatlonale lnnddlate }orsqutll gtest agl de d,lrtger ltdnergie nucL6aire
vers des buts pacifiques unlquement. En u6ne tenps, et avec une vlgueur 6gaLe,

nous evons d.enend.6 que des aecords eolent couclus entre les grand.es Pulssances pour
guril so:i.t mis f1n aux elp€rlences d.tarrnes nucl6alres et themonucl-dalres en

attendant lrinterd.lctlon dtutltlser ou m6me d.e fabrtquer ces annes de ilestruetLon
maselve, tnterd.l.ctlon d.evant 6tre eonpl6t6e par un syotbme efflcace d.e contr6le
international.

De nr8*e maintenant, nous estlmons guten ee qul concerne ltespace extra-
atmosph6riqrre les Natlons Unies doivent srimposer d"eux obJectlf,s : promoul:.oir la
coopdratLr-'i: lnteruatlonale pour Itutilisation bienfaLsante de Itespaee extra-
atnosphdrlque et enpdcher Ltenvoi dans lrespaee extra-atmosptrdrlque de fus6es ou

d.rengtns b t€te nucldaire ou el"asslque.

La procl.ainal,ron par Lee i\.:bicrns r..Inies de eeg deux obJectife Jumeaux est rendue

inp6ratlve par 3.a nature m6rne des progra!'rmes relattfs h. l-tespace extra-a.tu.osph6triqrrrr.

Par exenple, d.es connaissances accnles en rn6t6orologle et lrandlio:ratlon des

couuunicattons peuvent 6tre utilis6es ausst blen pour la guerre que pour la paLx.

Ainsir on peut se d,emand.er ei la coopdratton l"nternationale dans l-es prograrurles

relatlfs b l-respace extra-atmosphdrtque, ndme erils prdvolent, des eontrdles et
des rbgtements tr')os strlcts, nremp$cheront pas dtarrtver ir. ce que ltespaee extra-
atmosphdrtgue soii ut11is6 b, des f,lns paciflques seulement, aussl. S.ongtenpe que d.es

projets nllitaires seront mls en oeuvre dans ce domalne. Crest uu risgue que lton
ne peut 6viter quten prenant des mesures efficaces pbur s6parer llespaee extra-
atmosph6rique d,es teneions de Ia guerre froid.e et de la eourse aux armements.

Toutefois, bien qutayant pJ-etnement couselenee de ee risque, nous estlmons gurll
y a une raisou impdrative de prendre malntenant les mesweo qui pernettroat Ia
mise eu oeuvtre d.fube coopdratlon internattonale aussl vaste que posslbLe d.ans Le

domaine de Ltespace extra-atnosph6rlgue en attendant un aecord sur les aspeets d.e

eette questlon ayant tralt au ddsarmement. Nous en sonnes eneore au tout d.6but d.e

Ia p6n6tratton et d.e lrexploratlon de lfespace extra-atmosph6rtque. En ee moment,



clrlru a/c.t/rv.9BB
- 5+/>> -

noe efforts potlr garanttr gue ltespaee extra-atmosphdrLque ne sera ut11-1s6 qur&,
cles fins pacLftqueg ne sont pae courpltquds par rrexistenee d.e baees sur ra rune oupar d'es pLates-formes spatlal.ee qui menaeeraleut ra terre, Nous ne 6oa6e$ pas encore
obllg6s d'e nous oecuper d,e cL6truire sans danger J-es bases runaires. Les confLits
terrestres, d'aus toute leur anplltud.ep ntont pas eneore 6t6 Brolong6s dans lrespace,
Mals 6tart d'onnd Ia rapiclltd des progrbs sclentJ-flques et techaotoglques, 1l nry apas de temBs ir perdre. En consdquence, ree Natlons unLes devraient conmencer
lmr6dtatement i' prdvolr Le mdcanisne indtspensabre Bour s,ssurer que res progrbs dalcs
le d'onaine de Ltespaee extra-atmoephdrtque etaccmBliront sur La base de i-a coop6-
ratlon ti:'"'ernatlouare, dens ltintdrSt conmun de Lrhunanitd, p1ut6.t que sur 1a
base d'rure 'lut'ue d.e puio;ence q.ul ee prolongerait Jusque dans rrespace extra-
atnospb.drique.
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Creet une occasLon unigue qul nous est offerte. La grarde entrepri.se de lrhornme

dans l.lespaee sera un homnage rendu uon seulement $. son ing6nuosit6 technigue,

maie 6galement b sa sageose polltlque et ir son d6sir de faire le bien.
En r6sun6, la d6l6gation d,e ltlndondsle estiroe gue les NatJ.ong UnX.es ont

un dout'Ie r'dle h, jouer avee la m6ne 6nergle : tout drabord, assurer Irutlli-
sation de J.respace excluslvement b, des fins paciflgues etl sous ce rapport, Ia
guestlon des bases mllitaires et du eontrOle de Ia diff,usion des armes nouvelles

et des fusdes pourrait €tre examinde drurgence par la nowet-le Connission du

d6sarmenent cornposde de 8t ldenribres; ensuite, favorlser l-a coopdratioa inter-
natlonaic dans llespnee, sorrs Lr6gide des Nations Unies. A cette fin, la sessloo

aetuelie d.:: lrAsser&t6e gdndrale d.evralt collmencer b prendre des mesures pour

mettre au polnt J.es organlsmes ndcessaires.
En expocant les vues de lrlndondste en 3-a matlbre, Je utal pas abord6

lraspect ju;:j.d:que des problbrnes gue pose lrexploration de J.respace, aussi

attachant qutil prrisse 6tre. Je nten pense pas moins qur?r. ce stade prdliminalre

1I doit 6tre examind par des experts qualiftds. Ainsi gue 3 ra dfclar6 Ie
Seerdtaire g6n6ral, 1.e lp mai dernier, 3-raspect Juridigue du problbme spatial
est d6jh. dtuAtd par d.es spdcialistes, aux Natlons Unies. 11 falt 6galenent

J.tobjet dlun examen approfondJ. dans dtautreg groupes gual-if16s, en dehors des

Natlons Uni,es.

Avanr de ccnclurel je voudrats exprlmer lrespoir de ma d6ldgation de volr Ia
Prem:ibre Conmisslon adopter b. Itunanirolt6 des recoroendatj.ons construetives sur

cette questlon. l,tunanf^nit6r ieL nrest pa,s une questlon purement ttrdorlgue.

Il est indispensable, eroyons-nous, gue 1es Etats gui ont 6tabli des prograuunes

drerqploration spatiale trouvent un terralu dtentente pour la coop6ration, conpte

tenu des lnt6r6ts de Lrhr:manit6.

A vrai dire, les lntdr6ts courmuns de lrhwnanlt6 ne consistent pas seul-ement

b, stassurer contre La menace des fusdes et des projectiles balistigues; l}s
eonsistent aussi b. reuforcer Ia sdcurit6 en utiLleant J-es progrbs de la selence



rjg/Jc arlc.r/ev.9BB
_57 _

M".}

et de l"a tectrntgue pour f,avoriser une mel].leure comBrdheuslon entre ]es hornrceg
et, srtrtout, pour eombattre re besoln et ra pauwetd. Dar:s eette voie, J.a
science et la technique ne nou6 pernettraLent pao seulemeut de eonnaftre
ltespaee cosmigue; elles aideralent 6gal.enent b dltminer Les eauses de confLtt
sur ee*be terre et, ainsf', feralent de notre monde un lleu plus pacifigue ori it
ferait bon vivre,

La sd-ance est l.ev6e i 12 h. h5.


